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l N T R 0 DUC T ION 

Sous l'influence du corps médical, une gymnastique dite d'entretien est 


créée en Suède par PER HENRIK LING. En France cette gymnastique voit le 


jour grâce à Philippe TISSIE et à Raoul FOURNIER. En effet, au sortir 


de la guerre, pour oublier ces tristes moments, il va falloir s'imposer 


de nouvelles pratiques. 


La gymnastique est aussi créée dans le but de sauvegarder la santG de tout 

un chacun. f1ais cette initiative vient ...... t)une remarque faite sur un ~ 
nombre d'individus. On constate que les vieillissements musculaire, articu­

laire et cardio-respiratoire précoces sont dûs à une inactivité prolongée des 

sujets adultes. 

La sensation précoce d'être vieux commence par une incapacité de réaliser 

certains actes, si l'individu manque d'entretien physique. Ainsi la ~&1en­

tarit~, cons~uence ù'une civilisation moderne où l'effort physique est 

banni favorise aussi l'obésitf. 

En effet, le résultat d'une telle activité est d'autant plus bénéfique qu'il 


importe qu'on en parloa afin ct' aviser le grand public et les très nombreux 


"gymnastes d'entretien". Doit-on considérer que la gymnastique est responsa-­


ble ùe ce prolon~ement de la jeunesse. Si l'on considère les performances 


de certains sujets, on ne peut pas refuter purement et simplement cette 


affirmation. 


Et comme il n'y a pas de danger de mort en pratiquant l'activité, l'expé­


rience doit nous servir de tfmoin quant à l'éfficacité de cette pratique. 


C'est ce qu'a compris le corps professoral Je ItINSEPS et la section de 


gymnastique en particulier qui, avec le soutien de soti:service audiovisuel 


et des techniciens de l'aRTS, tente de prouver qu'il est possible Je lutter 


contre la sénescence, de maintenir longtemps une condi tion physique srlis­


faisante, voire de Itaméliorer. 


Ainsi en proposant la diffusion de l'Gmission activité physique d'en­Il 

tretien " à la télévision, la section de gymnastique avec, de surcroît, 

.• • 1 
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le soutien du ministère de la Jeunesse et des Sports, veut susciter le d&­

veloppement harmonieux des hommes par la ~ratique d'exercices gymniques 

a~propriés, ne nécessitant pas une technique poussée, convenant à la nature 

de lthomme. 

A travers l'émission les promoteurs veulent montrer à la population séden­

taire que chaque jour amène son lot de maladresses d'accidents musculaires 

et articulaires, de perturbations, qu'il est nécessnire de s'interrorer sur 

sa santé si l'on veut contribuer réellement à une vie physique plus adaptée, 

plus susceptible de participer au d6velop~ement de la personnalité de chacun. 

Mais cette gymnastique d'entretien qui devrait être l'objet de ?réoccupation 

de toute la sociét~ sénéealaise, rencontre sans doute des problèmes d'adap­

tation et de croyance. Car certains ccnsidèrent les pratiquants è'un0 activité 

comme étant des "attardés". C'est F,ourquoi nous avons choisi ce thème peur 

voir si cette pratique répond effectivement au contexte culturel sénéfalais. 

Pourtant la EYIDnastique d'entretien qui est moins une (liscipline qu'un cadre 

d'exercices devrait concerner à priori chaque adulte, homme ou femme èe tous 

milieux et de tous â[es. Elle est surtout i~portante pour les classes la­

borieuses qu'il faut ~roté[er contre les fardeaux èe ménares et les travaux 

manuels. 

Le présent sujet" rymnastique ,l'entretien à la t~l~vision " retenu comme 

objet de réflexion pour la ~résentation èe ce mémoire, ne saurait être un 

fait ~u hasard et ne peut laisser inèifférent l'ensemble des sénéf31ais. 

Notre travail consiste à iJartir des enquêtes menées, A voir l'intérêt que 

les tél~spectateurs accordent à l'activité. Ce faisant, nous allons dans 

un .t'remier temps, faire état (~e quelques courants qui 0nt influencé ce 

Jomaine, après une explication de quelques termes du thème et de mots ou 

expressions qui apijaraîtront Jans le développement. Ensuite n~')us ferons un 

ra't?pel historique de la rymnastil:!,ue d'entretien et un a1,.Jerçu sur son intâ­

rêt. Cette perspective nous permettra de faire une analyse du ~roFramme 

d'activité que la section de GYmnastLlue de l'INSEPS i)ro11c·se aux télespec­

tateurs avant d'analyser la situation actuelle de l'activit~ • 

.../ 
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Nous ferons un certain nombre de propositions à partir desquelles nous mon­

trerons les perspectives qui s'ouvrent à la gymnastique d'entretien à la 

télévision. 
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Explications de quelques termes du thème. 

Dans le souci de facilit~r la compréhension du thème et du contenu du document 

que nous présentons ici, nous proposons l'explication de quelques termes et 

abréviations qu'il nous parait utile de préciser. 

Gymnastique: 

La définition que nous donne le petit Larousse illustré 1978 (1) est la suivan­

te : "art d'exercer, de fortifier et de développer le corps F:lr un certain 

nombre d'exercices physiques". 

On y distingue trois sortes de z~mnastique 

"la gymnastique de la mémoire" qui est "l'ensemble d'exercices propres à 

assouplir les facultés intellectuelles" ; 

"la gymnastique corrective, celle Youi a i?our objet, entre autre; le redresse­

ment de la colonne vertébrale ainsi que les traitement de certaines anomalies 

musculaires et malformations" ; 

- "la t'Ymnastique rythmique, ..• méthode ct' éducation musculaire créée par 

Jacques DALCROZE ayant pour objet d'harmoniser les mouvements du corps 

avec les commandes cérébrales". 

Pierre ARNAUD nous propose la défini tian suivante : "la gymnastique est la 

science raisonnée de nos ITDUVements, de leurs rapports avec nos sens, notre 

intelli[ence, nos sentiments, nos moeurs et le dÉveloppement de nos facultés. 

La fYmnastique comprend la pratique de tous les exercices qui tendent à 

nous rendre plus couraeeux, plus intrépides, plus forts, plus inèustrieux, 

plus adroits, plus véroces, plus souples, ou plus afiles". (2). 

Entretien 

!bus retenons la définition du petit larousse (3) - "Action ou dépense pour 

tenir une chose en bon état: l'entretien d'un moteur". Au reEard de cette 

... / 

(1) et (3) Petit Larousse illustré 1978 "Diptionnaire encyclopédique pour tous". 
P. '1'92 et 494. 

( 2) Pierre ARNAUD "It~ corps en mouvemen" - P. 381. 
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défini tion retenons 'lue c'est tenir en bon état, pourvoir de tout ce Qui 

est nécessaire à la vie. Ainsi seulement en exerçant le corps Jar des 

exercices physiques convenables on lui donne le pouvoir de vivre lon[temps. 

En fait le but final de l'entretien c'est la lonfévité de l'individu. 

Le Docteur Pierre TALBOT (l définit l' activi té d'entretien comme "activité 

ne n~cessitant vas une technique poussée convenant à la nature de l'homme, 

çermettant des efforts allant du plus faible au tr~s intense, susceptibles 

d'être effectués de l'enfance à la sfnescence, ne présentant pas èe danfer, 

pouvant, enfin, en dehors de l'effort, impli(.i.uer une certaine détente, 

voire une certaine évasion, j,Jar exemple vers la nature". 

Education physique 

D'a,t.:rès Pierre ARNAUD "l'éducation physique n'est pas une pratique transra­

rente, ais~e à définir. 

Elle est une forme i:articulière de j?ratique. Si on "fait" du sport, on ne 

"fai tIf pas de l'éducation l,hysique. C'est qu'au delà de la simple pratique 

d'un s:port, le professeur d'éducation physique recherche certains effets 

éducatifs, vise la transformation de l'élève tout autant sinon plus que 

l'amélioration de ses "performances". C' es t pour cela '-1u 'il bâtit un pro:!ram­

me annuel des vroi.:7'essions". (2). 

L'éducation rhysÏt!ue est Jonc liée à l'école formalis0e et souvent de ce fait, 

formelle, fortement inspiré par le mouvement sI_ortif. 

Activit~ physiqu~ : 

L' activité physique est inhérente à toute prati'lue sportive. Quand en fait 

du sl~rt on fait en même temps de l'activité physique. Quand on fait de la 

gymnastique d'entretien on fait aussi de l'activité physiélue; de même que 

le joeeine et la randonnée cl. bicyclette. Le planton qui chaque jour fait 

(1) Docteur Pierre TALBOT: "Sport, Santé et Forme" P. 58. 

(2) Pierre ARNAUD "Le corfs en mouvement" précurseurs et pionniers de l' E. F 
F.19 
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ses courses à bicyclett<:: exécute une activi tG physi(~u€. Mais l' activité l)hy­

sique à laquelle nous faisons allusion est animée d'une certaine r€alit8. Il 

s' aei t d'une activi té IJouvant maintenir l' orEanisme dans une disponibilité 

permanente et capable de solliciter tous les muscles et toutes los articulA­

tions. 
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Nous avons retenu quelques ouvrazes où le problème de la pymmstique d'en­

tretien est plus ou moins lonL-uement évoqu€. Nombreux sont ceux qui traitent 

de sport, d'hygiène et Je eymnastique corrective. Nous n'avons retenu qu'un 

seul ouvrare qui a traité de manière Si:,écifique, de la l'ymmstique volontaire. 

Ainsi examinons les problèmes relevés par chaque ouvrafe. 

Sports, Santé et Forme (1). 

Comme le titre d'indique, il est question dans cet ouvraze de santé et de 

forme. L'auteur a essayf de prouver les bienfaits du sport bien aJapté à 

l'individu en n'escluant ~as toute étude CI"iti~ue. 11 slacit en fait ùiacti ­

vité indispensable à l'homme et à la femme. 

Pour TALBOT "la santé doit être le besoin Je chacun ••• La forme dei t être à 

la portée du ~lus [rand nombre d'individus ••• Parmi l'arsénal des moyens mis 

à la dis~osition de l'homme pour lui faire acquérir et conserver la sant~, 

fieure l'exercice physique". 

Il poursuit un peu plus haut : "depuis lonftemps il est particulièrement recom­

mandé à chacun d'entre nous, de prati~uer durant quelques minutes le matin, de­

vant la fenêtre ouverte un certain nombre Je eestes appelés parfois "mise en 

forme" ou eYlIlnastique", "dérouilla3e", ou encore "réveil musculaire". (2). 

A ces propos le Docteur pierre TALOOT montre les avantages mécaniques et 

physiologiques que l'or[anisme tire de l'activité physique et sIortive. Ils 

se caractérisent par des sensations qui intéressent ~ar des sensations qui 

intéressent l' ensemlle de l ' individu, son comportement, sa motricité et sa 

disponibili té. Ainsi il laisse entendre que : "Dès la trentaine, parfois 

avant, l~s processus d'usure et de déformation des articulations sont en 

march~Il convient d'en retarder la venue .•. ou d'en atténuer les efforts 

la pratique d' activi tés physiques et slJortives choisies y contribue" (3)/. 

(1) De Pierre TALBVT"S;port, Santé et Forme" Librair e Larousse 114, Faris VIG. 

(2) pierre TALBOT ibid. P. 55 a 56. 

(3) Pierre TflLOOT ibL'. P. 42 2: 43. 



15 


Il poursuit que l'activité a son origine dans une contraction plus étendue 


et plus soutenue des muscles. Le muscle en activité permet la circulation 


rapide du sang~ l'élimination de déchets et la consommation d'oxygène plus 


importante. Et "lorsqu'un sujet est en forme il n'est pas seulement apte à 


faire plus d'efforts que d'habitude~ il est aussi capable~ dans l,ensemble de 


son comportement ~d' être plus disponible ~ c' es t à dire ~ plus efficace" (1). 


L'auteur n'a pas enfin manqué de relater les bienfaits de l'activité physique 


chez les femmes enceintes et chez les handicapés moteurs. 


Sport et société. (2) 

Il s'agit en priorité dans ce document de discours sociologiques sur le sport. 

POCIELLO montre qu'entre l'approche psychos.ociologique des motivations des spor­

tifs et de la radicale critique sociologique du sport~ s étend un domaine de 

connaissances désormais structuré comme un "champ". Nous avons dans cet ouvrage 

retenu certains passages qui peuvent nous aider à mieux poser notre probléma­

tique relative à la pratique d'exercices physiques. 

En effet~ d'après l'auteur, celle-ci est fonction de l'histoire personnelle et 

des origines sociales de l'individu. Il laisse entendre que "la recherche du 

bien-être corporel" par la pratique d'exercices physiques variés est une préoc­

cupation qui semble assez communément partagée dans notre société mais elle est 

"vécue" et mise en acte très différemment selon les individus et les groupes. 

Des pr.J.tiques aussi diverses que le jogging, la baignade ou le vélo~ le "cours 

de Yoga", la séance de judo ou la fréquentation des salles de culture physique 

montrent comment chacun, en fonction de son histoire personnelle mais aussi de 

ses origines sociales~ tente de trouver la formule répondant le mieux à ses 

besoins" (3). Parlant de la gymnastique POCIELLO dit que "la gymnastique volon­

taire, qui est moins une discipline qu'un cadre d'exercices~ peut convenir et 

concerner à priori chaque adulte, homme ou femme de tous milieux et de tous âges!!. 

(4) • 

Il fait ensuite un petit historique de la gymnastique volontaire en disant que 


"née en France dans les années 191)2/54, à l'instar de ce qui existait déjà en 


(1) 	ibid P. 13 à 14. Pierre TALBOT. } 
(2) 	Christian POCIELLO "Sport et Société" l'apprOChe socio-culturelle des prat~ 


ques, édition Vigot 23, Paris 1 23. 

(3) 	POCIELLO ibid P. 24 ~ 
(4) 	POCIELLO 5bid P. 252 paragraphe 1 et 4. 
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en Suède, la G.V s'est trouvée constituée et animée par certains professeurs 

d'E.P., réunis aujourd'hui au sein de la Fédération Française d'E.P. et de 

G.V. Cette institution s'est structurée sur le modèle associatif (l'unité de 

base étant le club) et compte aujourd'hui 200 000 licenciés dont 92% de fem­

mes" (1). 

La séance J'A.P. était utilisée dans l'entretien physique des sujets par sé­

ries dosées d'exercices copcrels à dominante gymnique. 

Manuel de gymnastique médicale. (2) 

Il s'agit dans cet ouvrage de la gymnastique corrective de l'enfance. Depuis, 

l'auteur à continué d'examiner chaque année des milliers d'enfants, de diriger 

le traitement de ceux présentant une déformation du squelette et de former 

des moniteurs qui associent à une connaissance approfondie de la gymnastique 

corrective, un enthousiasme entretenu par les résultats qu'ils obtiennent. 

Sa doctrine se résume en toute rigueur : "la gymnastique nilturelle ne suffit 

pas à la plupart des enfants que guettent au surplus des ùttitudes viscieuses 

contractées à leur table ùe travail et si l'on y prend garde, cies déformations 

vont se constituer, réductibles d'aborè. confirr'1ées plus tard" (3). Le docteur 

LESUR traite dans son livre èe la prévention des déviations rachidiennes. Il 

propose ainsi un certain nornbre d.' exel~cice pour prevenir et corriger des dé­

viations qui peuvent émaner d'attitudes mauvaises telle que la position "assis 

au sol jambes tendues" formellement déconseillée. Ainsi (~it-il à ce propos "les 

exercices physiques devraient tenir la rremière place dans la prévention des 

déviations. 

A ~remière vue il semble que pour un enfant normal, une [ymnastique de muscula­

tion (;énérale comme la gymnastique naturelle doive suffire rour le mettre à 

l'abri de tout effrondement. Cependant en étu,:iant le mécanisme :les déviations 

rachidiennes nous voyons que quelques Eroupes musculairedseulement en son res­

ponsables (abdominaux, spinaux, adducteurs des ommoplates). Lorsque l t hy;:-,othèse 
... / 

(1) 	POCIELLO ibid. P. 252 p'1rae:raj(he 1 et 4. 
(2) 	Docteur J~cques LESUR "Manuel de Gymnastique Vclontilire" qU'1trième édition 

Masson &C~e, Eèition, 12.Q, Paris Vlème ·1970 
(3) 	LESUR ibid. P. 7 
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touche un enfant ce sent ces muscles là qui cèdent les premiers, sans doute 

k-'arce que ce sont justement ceux là qui sont les moins utilis~s dans les jeux 

habituels des enfants et même Jans la ~ymnùstique naturelle. 

Nous estimons donc qu'à la Eyrnnastique Eén~rale, aux jeux sportifs, à l'éduca­

tion physique habituellement conseill €c aux enfants normaux, il serait utile 

d'ajouter à chaque séance quelques minutes de [Ymnastique analytique, dite 

gymnastique de maintien •.• L'idéal serait d'im~oser à chaque enfant fris in 

dividuellement la gymnastique qui convient à son seul cas. Ce qui socialement 

est difficile à réaliser" (1). Il ~ro~ose aussi des exercices à effets eénÉraux 

ayant pour but de stimuler l'activité cardiopulmonaire, Je drainer l~s déchets 

et de favoriser l'élimination. A la fin de la séance c'est une récupération 

nerveuse (retour au calme) après la g2' -:~8e dépense produite par les exercices 

statiques. Enfin, il propose un échantillon d'exercices physiques pour tous 

les âges (de l'adolescence au troisième âee). 

Vie physique et culture physique (2). 

GALLET et RCBERT traitent ici de l'activité physique comme pouvant déboucher 

suria culture physique dès lors où elle s'inscrit dans un projet. Nous y avons 

retenu un nombre important d'idées. Ils louent vivement la volonté de la socié­

té toute entière de considérer l'A.P. comme moyen permettant l'accomplissement 

du bien-être physique et psychique. En effet, "certaines rr~lùdies nouvelles 

apparaissent et leur fréquence devient alarmante : af~ections cardio-vascul~ires, 

artérioscléMses, ennuis digestifs, douleurs verl~1-..:'aJc3.Mais à côté de ces 

maladies d'orieine biologique, ce sont les maladi~s ~sychosonatiques qui 

profilèrent de manière caractéristique. Il est b:::-, "J_ G. entendre les uns et les 

autres se plaindre d'une grande fatigue mais il s'agit essentiellement d'une 

fatigue nerveuse qui peut aller jusqu'à la dépression fl (3). Cette dL::..aration 

de GALLET et ROBERT est sous-jacente à un fait ~bservé au cou~s d'une e~quête 

"l'absentéisme de longue durée est passé dans une entreprise de 6 à 12% du 

personnel. D'après.le Docteur SALRAGHA, médecin de l'établissement, les causes 
... ; 

(1) LESUR ibid. P. 160 à 161. 
(2) Pierre GALLET et Robert NE If Vie Physique et culture physique" 

Paris Librairie philosophique J. VRIN 147 pa[es - lS:8 
(3) GALLET et NE.ibid. P. 23 

http:D'apr�s.le
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proviennent en général des maladies du dos, consécutives à des efforts 

physiques portés au 	niveau maximum, aux cadences de travail, ceci sur un 

fonds de maladies psychosomat.iques qui sont souvent le fait cl 'ouvriers" 
(1) • 

C'est la mise en place de solutions à ces Pl"Oblèmes qui nous a permis de 

retenir ces quelques idées de GALLET et NE dans ce livre. 

Abrégé de médecine du sfor~ (2). 

Avide de santé, GUILLET et GENETY dénonce la nuisance sécrétée par la c~v~­
~isation. "L'inadéquation de l'homme au milieu quil construit sans considé­
ration préalable des convergences de sa biologie, la conservation d'habitudes 

(rarement les bonnes) d'un autre âge, la recberche de satisfaction de besoins 

artificiellement crées, font fléchir et, pour certaines tranches d'âges s'in­

fléchir la courbe de l'espérance de vie" (3). Ils ~ontrent que l'adaptation de 

l'homme à la vie imposée par la civilisation actuelle passe par l'exercice 

d'une activité physique compétitive qui, non seulement restitue ce fond de 1'0­

bustivité primitive, disparu dans un monde climatisé, mais encore contribue 

à éduquer globalement, les jeunes, "à maintenir et à développer les aptitudes 

pendant l'âge mûr et faire reculer, autant que faire se peut, l'apparition irré­
~ ductible des signes 	de je_a_" (4). Dans ce livre les deux auteurs ont parlé 

•des symptomes du viedlissement et de la nécessité de la pratique d'exercices 

physiques. En effet "l'appareil respiratoire viellit également, avec augmenta­

tion de la rigidité de la cage thoracique qui amène une réduction de l'amplitu­

de des mouvements respiratoires, associée à une perte de l'élastiaité broncho­

pulmonaire et, chez les sédentaires, la mise hors circuit par non usage d'une 

partie du champ pulmonaire" (5). Et flle travailleur manuel est, plus que le 

valide, menacé par 4es déformations consécutives à l'accomplissement des mêmes 

gestes sous les forces, beaucoup moins corrigées par les c~angements de position 

qui l1mit.n~ le handicap" (6). Enfin ils ont cherché quelles étaient les 

motivations qui conduisent les personnes âgés à l'éducation physique. 

(1) 	ibid. P. 24. &ALLE! et NE. 
(2) 	R. GUILLET et J. GENETY "Abrégé de Médecine du Sport". 2è édition Hasson 

et Cie, éditeur, 120, Paris VI~. 
(3) GUILLET, GENETY 	 ibid. P. 5 - (4) ibid. P. 5, 6 - (5) ibid.P. ')73:-(6) ibid. 

P. 358. 

-'­
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Guide pratique de la médecine du sport (1). 

Dans cet ouvrage le Docteur Pierre WULLAERT présente soue une forme unanimement 

llidactique, le fruit de nombreuses années de réflexion et de pratique active 

de la médecine du sport. Les sujets traités, très variés, sont choisis en rai ­

son de leur intérêt pratique. Un seul sous-chapitre a retenu notre attention 

dans ce livre : sport et aCc~uchement. Les autres chapitres ayant été déjà 

cités par les auteurs précédents. Il y a défini l'importance des exercices 

physiques en affirmant q'''actuellement, la majorité des accoucheurs est d'avis 

que la femme sportive, grâce à sa bonne musculature, abdominale d'une part et 

a un excellent contrôle de sa respiration d'autre part, présente un accouchement 

(~u contraire plus facile" (:2). Cette affirmation vient confirmer les propos des 

anciens auteurs qui font souvent mention de la musculation importante du périné 

chez les sportives, facteurs de ralentissement de l'expulsion du foetus, et cau­

se d'épisiotomie fréquente. Ils mentionnent aussi une dilatation plus longue 

chez la sportive. 

!Ilgiène et p!'ophy::'axie par les exercices physiques. (3). 

La surveillance de nos attitudes, gestes et positions a retenu notre attention 

è~ns cet ouvrage. Ces deux auteurs proposent d'éviter certaines déformations 

par la pratique d'exercices physiques. Apprenez à "verrouiller" votre région 

lombaire ; méfiez-vous particulièrement des efforts de torsion du tronc ; 

ê_:l)pliquez dans le déplacement et le port des charges, les techniques raison­

L~es de la manutention, nous préviennent-ils. En évoquant les conséquences de la 

s2dentarité, ils incitent les populations victimes de la civilisation moderne, 

à la pratique d'exercices gymniques pour se maintenir. Ainsi implorent-ils in­

c~ssemment : préparez-vous aux longs trajets en voiture" (4). Pour ce faire 

':les professionnels du volant doivent entretenir leur condition physique et, 

r-otamment leur musculature abdominale et lombaire; le vacancier doit se préparer, 

~andant les deux à trois semaines qui précèdent son départ, par des exercices 

[]lnniques et par une demi-heure à une heure de marche quotidienne" (5). Le 

v~eillissement qui est la principale préoccupation de notre sujet d'étude n'a 

(:~) Pierre WULLAERT "Guide Eratique de Hédecine du Sport". Edition médicale et 
universitaire, 167, Paris. 

en WULLAERT ibid. P. 99. 
(3) 	E. MACORIGH et E. BATTISTA "Hygiène et Prophylascie par l'exercice physique" 

Illustration d'E. BA~TISTA VlGOT-Fr~res - Paris VI~. 
MACORIGH et BATTISTA' ibid P. Il. 
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pas manqué de retenir l'attention de ces deux auteurs. Ils ont montré que les 

activités physiques sont responsables de ce prolongement de la jeunesse. Il 

est possible de lutter contre la sénescence, de maintenir longtemps une condi­

tion physique satisfaisante, voir de l'améliorer, quel que soit l'âge de l'in­

dividu. Cette affirmation vient de travaux effectués en U.R.S.S, en Hollande 

et en Bulgarie. En comparant les vieillards entrainés à des vieillards séden­

taires, ils ont constaté que "c'est à partir de la quarantaine année que l'entre­

tien de la condition physique devient indispensable" (1). 

Aussi "la gymnastique d'entretien s'adresse à ceux qui ne peuvent pratiquer un 

sport par manque de temps ou d'installations. Un examen médical préalable n'est 

pas nécessaire: il suffit d'être en bonne santé ••• il n'y 2. pas de mouvement 

spécifique contre le vieillissement, tout exercice peut donc être utilisé, à la 

condition d'être adapté aux besoins et aux possibilités du oujet,notamment sur 

le plan musculaire, articulaire et cardio-vasculaire" (2). 

L'adulte face au loisir sportif(la gymnastique volontaire).(3) 

Dans ce document Gérard FOURNIER nous dit, la G.V qui tend à s'accorder aux 

données actuelles de notre société reste encore mal connue du grand public 

sinon des très nombreux gymnastes volontaires. Ainsi, il présente dans cet 

ouvrage des adultes face aux loisirs sportifs. Il analyse et explore finement 

les pulsions socio-politiques et psychologiques sous-jacentes, à travers l'ins­

titution et le prisme de la culture. En effet "l'évolution des individus, la 

mutation d'idées, si elles sont reconnues, peuvent-elles nous amener à consi­

dérer la G.V. comme un modèle ou plus simplement comme un exemrle à privilégier" 

(4). C'est bien là le sujet de FOURNIER: un essai pour mesurer le pouvoir édu­

catif d'une activité dont la spécificité reste encore à approcher. "A partir 

de nos considérations sur l'adulte et son corps, il nous appartiendra d'ima­

giner un champ d'application parmi les institutions possibles du loisir spor­

tif ••. Une politique du sport pour tous" (5). Séances, histoires de sections, 

témoignages de pratiquants sont autant de photographies que nous arrêtons à 

la sensibilité des lecteurs de ce document. 

(1) ibid. P. 151.MACORIGH et BATTISTA. 

(2) ibid. P. 152. 
(3) G~ral"d FCURlUER IIL!adfllte face 

~el!5 éù1"tion:s ES'E" 17-;-parIs. 
au ':oisit" spot"tif" La gyml'lru;t"tqne' V'Olont~ire 
---- ­ -~-~ 

(~) FOURNIER ihid P. 12. 

(5) ibid. P. 13. 
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Ainsi dans un premier temps l'auteur décrit l'afflux des gymnastes volon­

taires vers le centre régional d'E.P.S dont une des fonctions essentielles 

consiste à former des enseignants d'E.P. Les individus de quarante cinq 

ans semblent se trouver en majorité. Les personnes de sexe féminin composent 

les trois-quarts de l'effectif. 

Dans un second temps, l'auteur nous décrit la façon dont l'animatrice inté­

resse les gymnastes volontaires qui l'entourent incessamment - là l'animatrice 

peut lire dans les yeux des "G.V" quelque chose qui nous fait penser à l'ap­

probation, l'admiration, l'envie. Dans la séance, l'articulation des hanches 

est sollicitée pendant un long moment suivi d'un renforcement abdominal. Un 
•

silence quttrouble à peine une respiration égarée, amène parfois l'animatrice 

à dire" ne bloquez pas votre respiration ••• acceptez votre corps en avant •• , 

PrenezC0r.,,~ de l'étirement de votre dos •.. faites l'inventaire des resis­

tances ••• dans les muscles de vos gouttières vertébrales" (1). 

D'après ses constatations FOURNIER nous dit "la gymnastique volontaire est 

un phénomène essentiellement féminin ••• car si: les femmes ont bénéficié d'un 

régime d'éducation physique sembla~le à celui de l'homme lors de leur scolarité, 

elles ont, avec leur condition d'adulte, abandonné dans la plupart des cas 

toute activité physique et sportive" (2). Son livre s'adresse à un ~arge public 

d'éducateurs, d'animateurs et d'adultes pratiquants à la recherche d'une socié­

té enfin renouvelée comme aussi aux psychologues, aux sociologues et étudiants 

en sciences humaines pour servir les secrétaired affectés par l' immob'.lisme et 

le modernisme. 

Voici quelques réponses qu'il a recueillies de gymnastes volontaires: "quand 

j'étais à la maison avec les petits je n'allais pas chez le docteur, mais 

j'avais toujours mal quelque part ••• mal à la tête ••• mal au ventre ••• l'im­

pression d'être vieille, vieille quoi en fait je n'avais que 30 ans, mais j'a­

vais toujours des malaises, j'atais mal dans ma peau" (3). Hais après l':l.e 

régulière pratique d'exercices physiques, le même poursuit "puis tous les 

malaises ont disparu. J'ai eu l'impression d' jeune plus qu'à vingt cinq 

ans. Mes gosses m'ont dit en voyant des photos que je faisais plus je~r.~ main­

tenant - Je suis libéré quoi" (4). "Personnellement, cela m'a donné confianc8; 

(1) FOURNIER ibid P. 20 
(2) ibid. P. 22 à 23. 
(3) et (4) FOURNIER P. 39. 
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conscience de mes possibilités. En dehors des bienfaits physiques, m'a permis 

de découvrir des sports que je n'aurais jamais pratiqué" (1). "La gymnastique 

volontaire se présente comme un remède à tous les maux". 

Comme dans chaque oeuvre un ensemble de points retient l'attention du lecteur, 

il nous est impossible de consentir aux tendances culturelles de la G.V et à 

son histoire dont G. FOURNIER fait état dans son livre. Ainsi en évoquant seu­

lement certains passages de son livre, nous souhaitons vous faire vivre l'in­

térêt que l'auteur tient à donner à la gymnastique volontaire. A propos, nous 

retenons cette affirmation que "pour que l'esprit puisse s'épanouir, il est 

supposé que son support matériel fonctionnât dans les meilleures conditions 

préalable à "l'intellect" mais aussi à "l'affect" (2). "En effet, c'est pour 

lutter contre le vieillissement, contre les marques du temps que l'adulte se 

préoccupe d'agir. C'est pour lutter contre la sédentarité, l'immobilisme la 

spécialisation gestuelle d'une société mécanisée que l'individu réclame une 

hygiènique. C'est encore pour une femme au foyer, compenser l'austérité de 

son rôle, pour un homme au bureau où à l'usine compenser le déterminisme de 

ses fonctions que de s'oublier dans le jeu" (3). G. FOURNIER nous fait la dif­

férence de santé entre deux individus cie classe sociale différente. Le jeune 

cadre "consacrera peut-être plus de temps et d'argent à l'hygiène de sa peau, 

de ses ongles, de ses dents ou de ses cheveux que ne le ferait l'ouvrier. Le 

fumeur nettoie ses dents mais encrasse ses poumons. L'hygiène reste en surface 

Elle est en vitrine et la santé défaillante s'oublie à la réserve" (4). 

Enfin l'auteur n'a pas manqué de cli6c~:urir sur l'intérêt physique de la G. V. 

En effet, "l'image de la sueur s'excrétant du corps comme un produit nocif­

toxique, s'accompagne d'un sentiment de purification" (5). En annexe FOURNIER 

ouvre un dossier historique que nous évoquerons dans le chapitre II de ce 

document. 

1-2. Interprétation de la bibliographie. 

1-2-1. 	Problèmes communs relevés dans les écrits précédents. 

A travers les différents écrits que nous avons recensés, nous 

retrouvons des points communs qui ont d'ailleurs fait l'objet du 

choix de ces passages. Ce sont surtout les bienfaits de la prati~ue 

(1) FOURNIER P. 39. 
(2) ibid. P. 55. 
(3) FOURNIER ibid. P. 47. 
(4) ibid. P. 57. 
(5) ibid. P. 60. 
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d'exercices physiques qui sont relatés. Chaque auteur a essayé 

de montrer d'une manière ou d'une autre ce que l'exercice physique 

peut apporter à l'homme, en particulier les bienfaits mécaniques 

et physiologiques. 

1-2-2. 	Buts des précédentes études. 

Dans le cadre de notre travail, il nous est nécessaire de nous 

appuyer sur certains auteurs pour voir l'intérêt accordé à l'exer­

cice physique mathodique. Ainsi ces auteurs receneés n'ont pas 

manqué d'y consentir. Les chapitres choisi nous ont ainsi permis de 

situer la gymnastique d'entretien dans le maintien de la santé 

humaine. Nous pouvons donc ainsi affirmer que la gymnastique 

d'entretien ne manque pas d'intérêt. 

1-2~3. 	Situation sociale des sujets quLont participé aux études. 

Dans les écrits que nous avons recensés, nous retrouvons en majoritg 

des médecins du sport français qui ont oeuvré pour donner à la pra­

tique physique une tendance culturelle importante. L'UNESCO n'est 

pas aussi en reste. Au Sénégal, c'est la section gymnastique qui 

est la principale concernée en nous ouvrant les possibilités de 

choix du sujet d'étude. 

1-2-4. 	Centre d'instruments utilisés dans ces études. 

Pour arriver aux conèlusions sur les bienfaits de l'activité physi­

que, les différents auteurs ont utilisé des indicateurs de dévelop­

pement tels que les expérimentations et les enquêtes auprès de sujets 

jeunes et adultes. Toutes les études sont faites à partir d'exercices 

physiques. 

1-2-5. 	Genre de données traitées. 

Les données traitées sont d'ordre économique, démographique, esthé­

tique et diététique. Le principal souci des auteurs est d'éviter 

certaines déficiances en préconisant la pratique d'exercices physi­

ques et de favoriser celle-ci par une bonne conduite alimentaire. 



24 

1-2-6. Plan de recherche. 

Les plans diffèrent selon que chaque auteur traite d'un domaine 

particulier et y introduit d'une manière ou d'une autre les bien­

faits de l'activité physique. 

1-2-7. Points forts et points faibles de ces recherches. 

Nous constatons que ce qui fait la force de ces écrits, résulte du 

fait qu'ils constatent la même chose. Il y a cependant des différen­

ces au niveau de leur problématique. En effet, ces écrits ne portent 

pas tous sur la gymn~stique d'entretien proprement dite. Il y a 

quand même qu'ilS traitent de la santé corporelle par la pratique 

d'exercices physiques ou de sport. 

Quand à leurs points faibles, nous déplorons, dans la présentation, 

l'absence d'exercices gymniques spécifiques à des catégories d'âges 

et le fait que ce domaine ait été traité de manière très superficiel­

le. 

1-2-8. Interprêtation des résultats des recherches évoquées. 

Les résultats évoqués par ces auteurs nous permettent plus ou moins 

de traiter notre sujet. Donc ils ne nous satisfeniNt pas dans la me­

sure de nos besoins. Il manque des écrits spécifiques à la gymnastiqu( 

d'entretien qui, grâc~ à son importance doit faire l'objet d'une 

étude minutieuse et approfondie. 

1-2-9. Apports des résultats trouvés à notre recherche. 

Malgré les insuffisanc~remarquées, nous partirons quand même des 

résultats de leurs recherches pour essayer de mener à bien notre 

travail. La conclusion du Docteur LONGUEVILLE qui dit : "Bénéficiai­

:-e et victime à la fois du progrès technique, l'homme d'aujourd'hui 

apparaît, dans le domaine de l~ motricité nettement défavorisé par 

rapport aux générations qui l'ont précédé ••• alors que l'espérance 
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de vie ne cesse d'augmenter dans notre payss l'homme des sGei~tés 

mécanisées se voit toujours davantage de la perte d'usage de ses 

pieds" (1) nous sert d'orientation dans notre travail. 

\.1) Pierre GALLET et ROBERT NE "Vie physique et culture physique!!. 

- P. 24. 
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CHAPITRE II ORIGINE LOINTAINES DE LA GYMNASTIQUE D'ENTRETIEN 
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Depuis l'antiquité l'homme parle du maintien du corps. Et la gymnastique 

d'entretien manque de modèle culturel vu que l'évolution des idées est en 

pleine gestation. Mais progressivement elle est promue en Suède par PER 

HEMRIK LING et en France par les Docteurs Philippe TISSIE et Raoul FOURNIER. 

11-1. Historique. 

ttL'amélioration de la qualité de la vie est une aspiration qui a toujours 

préoccupé l'homme, et il est généralement admis que la bonne condition phy­

sique est un critère posit.if de sa!lté" (1). C'est ainsi que depuis l' I:nti ­

quité l'homme se préoccupe de la santé par l'exercice physique. "Dès le XVIème 

siècle et pendant tout le XVIIème siècle les normes de civilité et de l'appa­

rat exigent des corps droits, bien faits, parce que l'apparence extérieure 

refléte des vertus morales" (2). A cette époque déjà "il semble en fait que 

les médecins aient joué un rôle social important dans la mesure où ils étaient 

les dénonciateurs des mauvaises habitudes scolaires (attitudes vicieuses pro­

voquées par des études sédentaires), les défenseurs d'un code du maintien et 

de la bienséance" ••• (3). Ce caractère médical de la rJnnnastique se perpétue 

au XVIIème et XVIIIème siècle tout en pr8Dant des orientations nouvelles. 

D'une façon générale, cette gymnastique reste l'affaire du médecin: elle 

vise surtout le maintien ou le rétablissement de la santé, elle est soucieuse 

de dresser ou de redresser le corps. En un mot elle est corrective. 

Mais la gymnastique d'entretien doit son évolution à l'oeuvre de PER HEMRIK 

LING (1776-1839). Celui-ci projette de I<~::nérer le peu[,le suédois miné par 

l'alcoolisme et la tuberculose. LING, maître d'escrime, historien, professeur 

de psychologie et anatomiste, est reconnu cependant comme le tenant de la 

gymnastique rip,oureuse, rationnelle et scientifique, et bien qu'attaché à ses 

principes techniques et pédaeor,iques, il s'est préoccupé tout autant d'instaurer 

une "gymnastique pour tous". 

Après la mort de LING, la gymnastique suédoise subit l'influence de l'armée et 

ne correspondit plus aux besoins des adultes hommes et femmes. L'avènement de 

la gymnastique néo-suédoise grâce à l'action d'E.8jPRSï~H(1870-1947) d'E. FALK 

(1872-1942) et de J.G THULIN (1875-1945) permet une meilleure adaptation des 

(1) Lamine THIAM '~SEort et Santé" - Conférence du Il/V. ~986. 

(2) 	- (3) Pierre ARNAUD "Le corps en mouvement" précurseurs et pionniers de 
l'éducation physique. 
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exercices aux différents sexes, âges et conditions physiques. 

Les idées sooiales de LING sont alors reprises. L'A.P. généralisée est pré­

oonisée pour oonserver la santé, accroître la résistance aux maladies. L'in­

térêt ne doit pas se limiter aux personnes douées physiquement, mais s'éten­

dre à un mouvement populaire capable d'améliorer la santé physique et morale 

d'un peuple et de contribuer ainsi à la prospérité de la oommunauté par 

l'applioation de la devise "gymnastique pour tousl!. L'association suédoise 

de gymnastique, créée en 1904, s'intéresse aux personnes âgées, aux mères de 

famille, et est oonstituée d'enseignants d'E.P. 

Des troupes itinérantes de oonférenoi~rs vont de village en villaee, trans­

mettre la oonnaissance ou les notions de vie pratique. Et le crédit accordé 

par tout le peuple à la gymnastique est considérable (1). 

nAinsi la gymnastique, élevée par les cadres suédois est intégrée à la vie au 

même titre que le oonfort rationnel de l'habitat que l'hygiène alimê~taire, 

que l'hygiène virtimentaire ••• on réalise sa gymnastique en Suède, quelque 

soit l'éohelon social, oomme on se lave le visage le jour" (2). 

Les raisons de la réussite de cette campagne sont, outre l'importance donnée aux 

moyens, que ce mouvement s'est appuyé grandement sur les associations culturell €3, 

En France, les idées de LING sont, reprises par le docteur Philippe TISSIE qui 

veut une éducation physique pour tous les français selon la formule : " pour 

la patrie, par le foyer, par l'éCOle, par la caserne" (3). 

Mais auparavant " ••• quand s'est éffondré l'éphérn~re royaume de Joseph,AMOROS 

quitte sa patrie et se réfugie en France, où il arrive en juillet 1813. De là 

doit oommencer pour l'ex-ministre de la police de Joseph, ex-colonel d'infan­

terie, une carrière qui fait de lui le rénovateur de la gymnastique en France 

et le fondateur d'un mouvement d'où prit naissance l'E.P." (4). 

11-2. Situation actuelle dans le monde. 

Exemple de la France. 

L'avènement de la fédération française de la gymnastique éducative va précipi­

ter le grand départ de la gymnastique volontaire en Fr~nce. En l'article 3 de 

(l)Propos recueillis dans "l'adulte face au loisir sportif". de Gérard FOURNIER 
. P. annexe 131 à 132. 

(2) (3) Gérard FOURNIER dans "l'adulte face au loisir sportif" P. 130 à 13Z. 
(4) Pierre ARNAUD "le corps en mouvement" page 161. 
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ses statuts, la fédération précise son intention parmi d'autres, " ••• de créer 

des sections de gymnastique volontaire en vue de diffuser la pratique hygièni­

1ue et récréative". (1). 

Au sortir de la guerre, les institutions officielles de 1945 soueieuses de 

redonner à une jeunesse affaiblie\par les privations, les moyens de récupérer 

un capital "santé" vont réactualiser une éducation physique corrective, réédu­

cative. La tendance analytique semble triompher. Elle s'appuie sur le monde 

sportif qui lui emprunte les exereices dits préparatoires. Pea~ améliorer ses 

performances, on muscle on assouplit successivement telle ou telle partie du 

corps. Les enseignants d'E.P.S qui introduisent à partir de 1949 la gymnasti ­

que volontaire en France proposent ces exercices aux adultes. Ces derniers 

tendent aujourd'hui de se démarquer de cette gymnastique qu'ils disent "sco­

laire". 

Ailleurs dans le reste du monde la gymnastique d'entretien connaît un essort 

important. Au Sénégal nous assistons à la création d'une section de G.E à 

l'INSEPS et d'une association de médecine du sport pour permettre aux sportifs 

de se préserver de certains maux d'ordre diéthétique, musculaire et articulaire. 

(1) Gérard FOURNIER dans "l'adulte face au loisir sportifn • 

P. 130 à 133. 

Propos recueillis dans "l'adulte face au loisir sportif" de Gérard FOURNIER 
P. 78 - 79. 
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REFLEXIONS SUR L'INTERET DE LA GYMNASTIQUE
CHAPITRE III. 

D'ENTRETIEN. 
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La sédentarité, conséquence d'une civilisation moderne ou l'effort rhysique est 

banni, a engendré des maux qui ne cessent de menacer le mode de vie du sénégalais. 

"Le corps humain a été conçu pour agir, se mouvoir, et l'inactivité est un frein 

quant à son fonctionnement et son ~panouissement". (1). C'est pourquoi il nous 

semble indiqué d'étudier l'influence de la G.E sur la santé. 

111-1. Bienfaits mécani~ues. 

Le mouvement est rendu possikle grâce au délicat jeu des os, des ligaments, 

des tendons et des muscles. L'absence d'activités physiques rend les articula­

tions moins disponibles. Si un individu sédentaire trouve de la peine au bout 

d'un certain tem~s à effectuer des mouvem0nts de flexion du tronc ~'ëst 

qu'il est victime d'une inaction prolongéE;. C'est dans ce sens \tue le Dùcteur 

TALBOT nous dit "l'homme ou la femme qui a pour habitude de mouvoir son corps 

a infiniment moins de risque de voir s'installer cette "vieillesse articulaire" 

qui commence parfois très tôt chez le sédentaire. L'usage quotidien de l'ensemble 

.des se:gnents de son cO~Js entretien l'appareil locomoteur tout entier dans une 

certaine disponibilité, qui per~ot en principe de faire face aux exigences de la 

vie active". (2). Les articulations de la colonneV"4ti~sont en particulier 

les plus indispensables à l'entretien. Les dernières vertèbres cervicales (C6 ­

C7) et la charnière lombo-sacrée (L5, Sl) sont les sources de la sensation de 

vieillesse. TALBOT poursuit que"les exercices d'entretien sont un des plus 

sûrs moyens de retarder le vieillissement qui peut suvenir plus tôt qu'on ne 

le croit" (3). En effet, le vieillissement ne suit pas de voie linéaire; en 

l'occure~ce l'âge des artères devient référentiel. Le vieillard entrainé a" : 

- une force musculaire relativement bien conservée, notamment pour les muscles 

du trons, ainsi qu'une atrophie moins i:rononcée 

- une plus grande souplesse articulaire, 

- et une meilleure coordination. 

Les dCv·::'..t:'ons vertébrales peuvent êtr..:: tr-dtées pnr la G.E qui est préventi­

ve et curative du redressement. "Pour tous, les activités physiques aident a 
retrouver un état meilleur sur l~ plan physique : s'il est travailleur sédentaire 

(1) Conférence Lamine THIAM sur '~et Santé" (11/04/1986) à l'INSEPS. 

(2), (3) Pierre TALBOT "Sport, Santé et Forme" P. 42 3. 43. 



32 


le handica~physique est menacé par l'obésité ou l'insuffisance respiratoire. 

S'il est travailleur manuel, il est plus que le valide, menacé par les défor­

mations consécutives à l'accomplissement des mê~es gestes sous les memes 

forces, beaucoup moins corrigées par les changements de position qui limitent 

le handicap" (1). 

111-2. Bienfaits physiolosiques. 

Les avantages physiologiques que l'organisme tire de l'activité physique sont 

à l'origine de l'intérê.t que l'on accorde à la gymnastique d'entretien. 

"Lorsque le muscle est au repos, le sang des vaisseaux capilaires qui le par­

courent y circule très lentement. Dès que le muscle travaille intensément, ces 

vaisseaux s'ouvrent tous afin d'apporter à la fibre l'oxygène et, le cas éché­

ant, le combustible nécessaire à la poursuite de l'effort VAl;ud g~ QC;!wlmQW( 

ppOQuits toyiq!!es fabpiq'léi i'''J;lt wh ~:R Qlitiiuilse par le torrent circulatoire 

afin d'être ramené d'abord au coeur (oreillette droite) puis adressés aux 

poumons pour que certains d'entre eux soient €liminés" (2). "Si l'individu 

se livre à des activités physiques répétées et progressives, la fibre muscu­

laire augmente la quantité d'oxygène qu'elle ~eut fixer~let, le mu~cle util~sera ~ 

mieux ~et oxygène" (3). \;' prjJé ~~~~ ~,~ ~~ ~T;'"~ r" :J 

~,~~~~~~~,;/j ~~~/"M~-tt~ f-4--­
"C'est en donnant aux cellules musculaires l'habitude d'effc.'Ctuer des contractions 

de plus en plus abondantes et ~n organisant leur ad~ptûtion à ces exercices que 

l'activité physique améliorera le rendement de la "machine humaine ..• et en­

trainera une meilleure aspiration et un rejet plus complet de l'air" (4). 

La fonction digestive connait aussi les avantages des activités physiques. En 

effet, "la digestion a besoin d'un maximum d'irrigation. La constipation très 

répandue à notre époque, notamment chez la jeune fille et la femme, est très 

efficacement combattue par l'exercice" (5). La trar.spiration née de l'activa­

tion de la circulation pendant l'effort favorise la détoxification de l'organisme. 

(1) René GUIL:cr et Jean Généty "Abrégé de Médecine du sZor-t-II P. 358. 
(2) Pierre TALBOT "Sport, Santé et" Forme". P. 43 et 44,idL.I:i} avec (3) et (lt). 
(5) : ierre TALBOT "Sport, Santé et Forme". P. 121 à 123. 
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"Celle-ci est nécessairQ tout d'abord pour excréter les œxines néQs de 

l'effort lui-même et s'étend, par la suite, favorisant les fonctions d'excré­

tion de l'organisme, même lorsqu'il ne fait pas d'effort" (1). 

111-21. Quelques bienfaits ~sio1ogiques spécifiques à la femme. 

Des contraintes naturelles semblent interdir à la femme la pratique de gymnas­

tique d'entretien et plus encore d'un sport. Nous avons nommé règles, maternité, 

allaitement et ménopause. liEn effet, il est désormais acquis que ni les cycles 

menstruels, ni les accouchements, Bi les aQQQWQRQmQ~ts, ni l'arrêt de la pério­

de sexuelle active n'imposent la supression définitive de la pratique sportive" 

(2). 

- Activités ~hlsique et grossesse : 

"l'exercice phusique est recommandé pour les femmes enceintes par l'ensemble des 

gynécologues et accoucheurs.Non seulement il~oient un intéret hygiénique gé­

néral et une amélioration de la circulation sanguine, mais encore ils pensent 

que cette activité évitera les ennuis inhérents à la sédentarité et en parti ­

culier, une prise exagérée de poids du foetus" (3). 

- Activité phlsique et accouchement 

l'accouchement de la sportive est plus facile ~"ç' ,.. ",1 ui de la sédentaire. Cette 

affirmation vient infirmer la notion d'hypertonicité musculaire du périné et 

de masculinisation du bassin, conduisant à une diminution des diamètres de ce-
que 

lui-ci, d'où une difficulté à l'accouchement. ~I1 est prouvé,lsi la durée de 

la première phase de l'accouchement est la même chez la sportive et la non 

sportive, la phase d'expulsion est nettement plus brève chez la première" (4). 

De surcroît la femme qui a l'habitude de l'exercice physique suit mieux les 

méthodes modernes de l'accouchement naturel et à bénéficier de leur résultat. 

n a maîtrise et l'utilisation de la respiration qui sont à la base de ces mé-· 

thodes sont, en particulier, plus faci1~ment obtenues chez elle que chez la 

sédentaire" (5). 

«1 » Pierre TALBOT "_~rrt, Sa~té et F0r.mell P.43 et 44. 
Il Il P. 121 à 123. 

(3), (4), (5) Pierre TALBOT "Sport, Santé et Forme" P. 121 à 123. 
2 
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111-3. Bienfaits biologisues. 

L'état de bien ètre physique et social est le résult~t d'une bonne conduite 

musculaire et mentale. Du point de vue musculaire l'A.P.E permet le dévelop­

pement des muscles squelettiques et cardiaques. Au point de \~e mental et dans 

le cadre de la formation permanente, la G.E permet de reculer la rigidité 

psychique de l'activité qui peut avoir des effet~ 9éf~vorablcs par rcnforce­
stereot~pes 

ment d'attitudes négatives et accumuliltion de '. " ,. La première carac­

téristique de l'adulte est donc l'obsolescence (1), 

Le G.E permet ainsi 

- la rédu~ des seuils de perception, 

- la réduction des seuils différentiels, 

- la réduc~ des illusions perceptives. 

"Les A.P. aident à rûtrouver un meilleur É:quilibrû mental ... à la reprise de 

la confiance en soi, de la valeur de sa personne. Elle :J.ident à retrouver le 

bien être social, le sentiment d'ëtre "dans le coup, 13 possibilité de dialo­

gue ou d'action dans un groupe, la satisfaction d'observer une discipline col­

lective et non des interdits particuliers" (2). 

Ainsi les bienfaits qui découlent de l'A.P.E permettent à l'orga~isMc de 

lutter contre les effets néfastes de la vie moderne. "L'A.P est inscrite dans 

le capital génétique de 1 t homme et son expression sera fonction de la hiérarchie 

professionnelle" (3). 

'-'.~; .+~ ; IO')·<{ •. & 

(1) Perte de faculté due au vieillissement. 

(2) René GUILLET et Jean GENETY "Abrégé de p.1édecinc du Sport" P. 358. 

(3) Conférence Lamine TIUAM "Sport (;t Santé" II/04/1986 à l'INSEPS. 
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CHA PIT R E IV 


LA GYMNASTIQUE D'tm'l"RETIEN A LA TELEVISION 
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Il existe depuis près de cinq ans à la télévision une émis­

sion intitulée "activité physique d'entretien". Dans ce chapitre nous 

allons tenter de relater sa naissance, son évolution, de citer des person­

nes qui ont contribué à sa mise en place. En effet depuis sa création, 

l'émission a connu d'importants changements liés à l'intérêt des télespec­

tateurs et à la motivation des organisateurs, de voir l'émission parvenir 

à une plus grande audience. Conçue dans le cadre des nouvelles orientations 

de la politique nationale pour les A.P.S., cette activité part pour gagner 

la nation toute entière. 

IV - 1. GENESE 

C'est au temps de l'émer~ence de la ~ymnastique éducative au 

Sénégal que la section de gymnatique de l'INSEPS a découvert la G.E. En 

1980, l'idée a germé. Elle est entretenue par les enseisnants de gymnastique 

de l'INSEPS et son service audiovisuel. A cet effet une demande est formulée 

à l'intention du Secrétaire d'Etat à la jeunesse et aux sports. Et grâce à 

l'accord de Monsieur François BOB sur lettre en date du 14-03-1980, cette 

activité a vu le jour. Le 03-11-80 un plan de travail est établi. Il comprend 

- les objectifs 

- les modalités de réalisation 

- les propositions de thèmes possibles dont : 

R l'émission de présentation par Monsieur le Secrétaire 

d'Etat à la Jeunesse et aux Sports 

E la gymnastique à la maison 

Il la marche 

Il la course 

111 la bicyclette: "l'énergie c'est votre areent" 

Il les joies du bain 

Il la chronologie d'une journée où on met en parallèle 

la journée de 2 personna~es 

B les interviews de personnalités ayant une pratique 

physique 
Il le point de vue du corps médical (Dr Lamine TH~ 

venant en conclusion provisoire et s'appuyant éventuelle­

'.' ment sur les séquences précédentes. 

• •• / II> f. 
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Un calendrier est envisagé pour la réalisation de ses objectifs. C'est 
. . ,

ainSi qu en octobre 1980, le Secrétaire d'Etat à la Jeunesse et aux Sports 


a justifié "l'activité pour tousl! dans un message à la nation radiotélévisé. 


Monsieur François BOB a voulu à travers son message"établir un parallèle 


entre le milieu rural et le milieu urbain et les différents modes de vie"-(s). 


Il va faire état de ceux-là qui prennent la voiture, l'ascenseur pour effec­


tuer la plus petite course et des dangers qui les guettent. 


Ainsi déclare t-il que : 


"Notre cors a besoin d'être entretenu, soiRné, sinon il s'affaiblit ••• 


• •• Et "pour que le cor?s obeisse à 

l'âme, il faut qu'il soit vigoureux et réciproquement un corps soufreteux 

oppose des résistances incontrolables à l'âme car il a des exigences nombreu­

ses ••• éduq~er le corporel sera encore réàliser l'essenc~ humaine et rendre 
grace au createur". 
Après cette déclaration sur l'apparition prochaine de l'émission et sur son 

intérêt, les organisateurs n'ont pas failli à leur volonté. Ils ne sont ainsi 

d'abord interessés aux activités que les individus ont tendance à ~ner. L'ex­

périence a montré que ce sont des activités telles que : le foot-baIl dans les 

stades ou dans les cours d'écoles, le footinp, sur la corniche, la Marche dans 

les ru~s ou le cyclisme qui intéressent le plus les personnes. La majeur partie 

des adultes intérrogés à. ce sujet a déclaré qu'elle mène ces activités pour 

"se maintenir". C'est là la pre1!lière source de motivation des organisateur-<S 

C'est ainsi que les premières images de l'émission ont montré des adultes qUi 

courent, marchent, jouent au foot-baIl, roulent à bicyclette. Ce en début jan­

vier 1981 où la progra~ation hebdomadaire ou (bi-hebdomadaire) sur la chaine 

natinale a débuté - Les sujets utilisés en image sont trouvés sur place en train 

de mener leurs activités de loisir. 

Pour montrer que cette activité intéresse aussi les femmes la 

élévision n'a pas manqué de montrer celles-là en activité ?hysique. 

En 1982, on a pensé ù une structure plus rationnelle pouvant in­

téresser l'ensemble des muscles et des articulations. C'est ainsi qu'on a in­

troduit la gynmastique comme "APE" à la télévision. Mais à celle-ci on det} 

associer le footing, la marche etc ••• 

... / ... 
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17 - 2- LES ORGANISATEURS 

L'organisation de l'émission vient d'un commun aacord entre l~ Ministre 

de la Jeunesse et des Sports, les enseignants de l'!NSEPS et leur service audio­

visuel et l'ORTS. 

Les rôles sont répartis comme suit : 

- Ousmane NDIAYE Professeur et Directeur de Cabinet du Ministre de la 

Jeunesse et des Sports, 

- lfoussa GUEYE Professeur 

- et Ousseynou D. NDOYE Professeur sont chargés du choix du proGramme 

d'activité physique à proposer. 

Georges LE BELLERprofe r .. '""rest charp,é de l'enregistrement et de la mise 

en scène de l'émission. Il est aidé en cela par les techniciens de l'ORTS. 

De nos jours avec le départ de tous ces orgunisateurs a l'exception des 

techniciens de l'INSEPS et de l'ORTS, l'org~nisatiùn ne l'émission est sous l'in­

géniosité et la disponibilité de Alain uœTSLLLIER et de Madame NDOYE, tous profes­

seurs de gymnastique à l'I.N.S.E.P.S. Depuis llémissio:l est animée exclusivement 

par les étudiants option 8ymnastique de l'I.!T.S.Z.P.S. Ce ?our la qualité des mou­

vements '. J'..lC3qU I ent985, les catégories de perSO:lnes plises en scène sont constituées: 

- de volontaires sédentaires (adu1.tes : hotm!".es et femmes) 

- d'étudiants et étudiantes de l' IN::::~:~ 

- d'athlètes (garçons et filles) 

- d'élèves de l'école de ~yrnna~tique de l'INSEPS 

i~nsi la diversité des individus choisis montre l'importance de cette activité nour 

tous. 

IV - 3 LES GDRDITIONS DE D:~OULEMENT DE L'EMISSION 

Au début de l'apparition de l'émission, les activités ne sont pas accom·· 

pagnéas de musique. Et ce jusqu'au début de l'introduction de la 8ymnastique ?ro­

:>rement dite en 1982. Pour rendre la pratique olus attrayante on a ajouté la musi­

que. Depuis 1984 les séances sont or~anisées en musique afin dfintéres3e~ le plua 

grand nombre de gymnastc~ volontaires. De 1981 a 1984 l'émission est diffusée tCU1 

les jeudi après midi et tous les samedi après Eidi. 

... / ... 

http:hotm!".es
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De nos jours l'émission n'est diffusée que le samedi après midi. Ceci est dû a 
l'introduction, le jeudi, de l'émission ttfolow me" et au fait que ctest la même 

émission qui est diffusée deux fois par semaine. 

La diffusion de l'émission est accompagné d'un commentaire sur 

- l'intérêt de l'activité 

- le nombre de répétition par semaine 

- à qui s'adresse l'émission 

- la manière de la pratiquer pour en tirer profit. 

Les lieux dtenregistrement de ltémission sont divers. Ceci a permis de montrer 

que la G.E peut se pratiquer dans divers milieux et que le gymnaste volontaire 

n'est pas oblieatoirement dépendant dtun grand espace, d'un stade ou d'une cours 

d'école. 

Les lieux suivants ont été fréquenté pour ltenrep.istrement de 

l'émission 

- le studio de ltO.R.T.S 

- la corniche 

- je jardin de L' INSEPS 

- le Club de voile de Dakar 

- l'Hôtel TERANGA 

- ltHôtel MERIDIEN 

Ainsi au cours de l'enregistrmenet, la section gymna8tique de 

l'INSEPS montre à la population ltexistence et l'intérêt de ltémission. 

IV - 4- LES EXERCICES PROPOSES 

De 1981 à 1982 les organisateurs ont proposé des courses, de la marche 

du cyclisme, des baignades, du foot-baIl etc ••• pour montrer les dimensions dtune 

A.P.E. Avec la substitution de ces activités à la :~'1Inastique dtentretien,il stest 

posé la question de rationalisation des effets de l'activité sur les corps afin 

que le sujet puisse solliciter l'ensemble de ses muscles et de ses articulations. 

Ainsi la séance est organisée comme suit: 

J- des exercices d'échauffement par activation cardio-pulmonaire 

2- des exercices d'assouplissements et d'étirement 

3- des exercices de musculation 

4- des exeruices de relaxation. 
... / ... 
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Les exercices proposées sont des exercices à effets ~énéraux ayant pour 

but de stimuler l'activité cardio-pulmonaire. de drainer les déchets et de favori­

ser l'élimination. Ainsi la température des nuscles monte et l'orpanisne est nré­

paré àt l'activité intense. Il s'a~it d'exercices de sautillements et de courses 

sur place. 

Ensuite on passe à des étirements tête, épaule. buste, colonne verté­

brale, bras et jambes et à des assouplissements. Puis au solon fait la muscula­

tion des muscles abdominaux, des bras, des dorsaux, des tonifications vertébrales 

et on termine par de la relaxation qui est une récu~ération nerveuse après la gros­

se dépense produite par les exercices dynamiques. Cette relaxation se fait pal' des 

étirements sur place avec souplesse ou en relachement musculaire avec respiration 

calme et régulière. 

C'est en définitive une gymnastique d'endurance où l'on répète chaque 

mouvement plusieurs fois, tout ceci sur une musique entrainante à souhait. Les 

exercices sont enchainés sans cassure et dans un rythme soutenu. Il y a cependant 

qu'on prévoit des phases de repos de huit temps à la fin de ch~ue série d'exer­

cices •• 

La gymnastique d'entretien s'inscrit-elle comme élément continuateur de 

notre société, ou' peut-elle se proposer comme une expression de nouvelle valeurs? 

Dans ce dernier cas, l'individu est soumis à une double influence. Peut-il alors 

échapper à la force de ses croyances et de ses habitudes? La G.E a-t-elle l'in­

tention ou les moyens de séparer l'individu de ses croyances et de ses habitudes? 

Ce problème qui est le votre. c'est celui de votre soivin, celui de nom­

breuses personnes qui voudraient bien faire quelque chose pour arrêter un peu ce 

vieillissement trop rapide. Nous tenterons de trouver des réponses à toutes ces 

questions dans le chapitre VI au cours de l'analyse des réponses données par les 

télespectateurs interrogés. 
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CHA PIT R E V 


OBJECIIFS ET METHODOLOGIE 'DE L'ENQUETE 
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Pour dOI\1\&r un Bena. à notre effort pour le mainEien de la santé des popu·­

latiaos SENEGALAISES. il nous est apparu indispensable, dans le cadre de notre 

mémoire de mattrise. d'essayer de situer l·activité physique d'entretien par rap­

port à l'opinion publique SENEC4LAISE. 

Par un questionnaire, nous entendons rensei~ner à la section gymnastique 

de l'INSEPS sur l'impact de l'émission activité physique d'entretien à. la télé­

vision dans la population SENEGALAISE. 

v - 1. OBJECtiFS DE L'ENQUETE 

Ils sont les suivants 

- L'émission activité physique d'entretien est-elle onnnue des 

télespectateurs ? 

- Est-ce que les téléspectateurs s'intéressent à l'émission? 

- Qu'est-ce qui les pousse à la pratique?, ou pourquoi ne pratiquent-ils 

pas? 

- Quel jueement apportent-ils sur l'émission? 

v - 2. Methodologie de l'enquête 

L'enquête a été menée du 23, décembre 1985 au 6 Mars 1986. Elle aurait pu 

être terminée un peu plus tôt. Mais la difficulté de contacter la population 

cible obliee. Notre contact avec celle-ci s'est faite par un questiennaire que 

les télespectateurs remplissent eux-mêmes ou que nous remplissons nous même, 

après qu'ils nous aient donné les informations nécessaires. La population 

cible que nous avons eu à rencontrer est constituée d'élèves, d'étudiants, de 

docteurs, d'employés de commerçants, d'infirmier, d'instituteurs, de secrétaires, 

de chauffeurs, de militaires, de ménaeères ••• Btt.tfait de ?,ens qui ne mènent plus 

ou moins aucune activité physique en dehors de leur préoccupation quotidienne. 

L'utilisation du questionnaire relève de la difficulté· de rassembler l' en­

semble des questionnaires distribués. La collecte de la totalité des questionnai­

res nous a été impossible du fait du désintéressement de certains qui demandent 

a être récompensés pour un tel travail. C'est ainsi que beaucoup de questions sont 

restés sans réponses parce qu'elles suscitent une certaine réflexion• 

.../ .,.. 
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Nous avons distribué 145 questionnaires e': -:c"j,~ ~vons reçu 88 réponses 

Ce qui dans notre travail n'est pas mal du tout V'J ~,é' 6,i,f.ciculté d'intégration 

dont souffre. l'activité. 

La catégorie d'âge des indiviâu3 :ouchés -f,,::-"~ ck 10 n 55 ans. Il faut 

noter au passage qu'il s'ap,it d'indivich.:.;; 3,:C~.a:,:': ",:!:,::: c': Caire. Il s'aRit de 

surcroît de la catégorie d'individus qui, Oil:: L:. ré,,"":: t~::'(!viseur chez eux. Ce 

choix tient compte du fait que nous voulcL3 ri~i::"'"i:d' .::;",~ ::1 pratieue d'A.P.E et 

voir le rapport ou 10. différence c::t::' puiss2 e~:if. t;:: - C:t::2 les jeunes et les adul­

tes, afin de consolider notre réfle:~io.l Sl.:1: J.''':;, ;:>-t,_o, ..::ur.' '=nés par cette pratique. 
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CHAPITRE VI. LA SITUATION ACTUELLE DE L'EMISSION. 




. 4S 


" " A"Dans ce chapitre nous entendons vous presenter le resultat de l' enquete menee au 

niveau des téléspectateurs. 

VI-1. Présentation des résultats. 

Tous les résultats bruts sont présentés en annexe. Nous ne présentons ici que les 

résultats qui font l'objet de représentationss graphiques. Chaque tableau com­

prend quatre motivations numérotées de l à IV. Et chaque motivation fera l'objet 

d'une construction graphique selon la classification des tableaux. 

- Les tableaux 

TABLEAU 1. La pratique selon le sexe. 

,::_-~.-------- ---- -------------......,-------..,..--- - -, . ,. --.,._._...-..!.....­
SEXES HOMMES FEMMES' 

MOTIVATlONS .. 
, ++ 

1 ++ '1 'n'ont jamais pratiqué J 22,73% 14,75% ' 
,, ++ ______________........______-'-____L. 


, 00 

'00 'II 'ont pratiqué mais ne pratiquent plus 7,95% 2, 28!'6 ' 
, 00 , 
__........_____'....''--____________________......l_______--'-____ -1. .. 


, 
tIII , pratiquent irrégulièrement 2,28% 0% 

___........____~________________________________~________~t _________ , 


tIV 'pratiquent rÉgulièrement 38,64% 11,37%' ,. 

, TOTAUX 71,60% 28,40% ' 
...L 

... / 




________________ 

1+6 

TABLEAU II. LA PRATIQUE SELON LA RELIGION 

---- - _._---­1~_ ::-:-:-:-.... ~ _.-....­
RELIGION 
........ , 	 lmSULMANS CHT'F.TIENS 


~.---.L..,_ MOTtVATIONS 
, , 
,++ ,1 , N'ont jamais pratiqué 27,27% 10,23% 

++ 
, ++ 

_ __________ ___....L. ____~ ,_ ..L.-. _--...__ 
--~----------~ 

'gg f II , Ont pratiqué mais ne pratiquent plus , ' 6,81% 3,1+1% 
, 00 

_ ________,_ • _.___...I-_____-.! ,___ .1. __---"_ 

'III 'Pratiquent irrégulièrement 	 1,11+% 1,11+% 

,- ---r -------------- ---------. --,-'---'- -- ---.------- ­
IV , Pratiquent régulièrement 	 1+5,45% 1+,55% 

__--"'.___..L-_______________ • ___ , __ - __ ._ 

, TOTAUX 	 80,67% 19,33%,__ .1..-_--1.____ - _________________.:;......__ 

TABLEAU III. LA PRATIQUE SELON L~CE 	 hommes et 
femmes. 

,-'-	 -T 
·'·"ffiiges _ , 

10-19 20-29 30-39 1+0-1+9 50 et plus , TOTAUX'~ 

--', 
. ' 

"T--------.- ­
++ l 4,51+% , 15,91% , 10,23% , 3,1+0% 3,41% 
++ 
++ 	

-T~------1 
00 

00 
, II 1,1'+% 9,1% C% 0°'-., 0% 

00 , 
III 2,27% 0% O~; 0% 0% 

--1. _____,____ 
- __.. 1 	 _ -L..L , , ,, IV 20,45% 17,05% 10,23% 2,27% 0% 

._..L.__ _..1 , ,t 	 t 

-.TOTAUX 28,40% 1+2,06% 20,1+6% 5,679, 3,1+1% 100% 
~____f- __ ­

. 

.. . / 
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TABLEAU IV. 1.1\ PRATIQUE SELOn LE NIVEAU D.:,INSTRUCTION. 


-.,.--- ­ - .--, -r"­ - ~ - .--. 
DF01 BAC t LICENCE t f.lAITRISE t DOCTO- t AUTRES , 

---,- ­
t RAT ,DIPLOMES, 

~ - .---.-- _.- '---;--------,­ ~ --­ --- --; 
........ 1 , 6,81% 6,81% 7,95% , 3,41% 4,54% t 1,14% , 6,81% 
........ 
........ 

00 

, 
II 

, 
, 2,27% 

-T 
5,68% 2,27% 

-, 

, 0% 
----,--,,' ­

0% 0% 0% 
00 

00 

III 1,14% 1,14% 0% 0% 
- ­ - ,-----,--­

0% 0% 0% 
-, 

, -,--- y ---. -r­, IV ,11,36% 12,64% , 12,40% , 2,27% 3,41% t 1,14ct. , 6,81% 
_J____._ 

, , ,)TAUX '21,58% 26,27% 22,62% 5,68% 7,95% 2,28% , 13,62%
II'. - -1..._ !'- -' ­

TAa~u V. LA PRATIQUE SELON 1.1\ CATEGORIE SOCIO-PROFESSIOtffiELLE. 

,--- ---,-­
, ETUDIANTS -PROFESSION LIBERALE ET OUVRIERS ET CHOf.fEURS ET 
, ET SCIENTIFIQUE (P-L) MANOEUVRES RETRAITES 
, ELEVES , -PERSONNEL ADMINISTRATIF t (O.M) (C.R) 
, (E.E) (P.A) 

t 
- CADRES SUPERIEURS (C.S), 

, -PERSONNEL COMMERCIAL ET , 
VENDEURS (P.C.V).

'__"!",__"-_____....... ____________--', __-__ --'-__ _ __.1 


, ........ , l , 14,75% 10,23% 0% 11,36% , .... .... 
, ........ 
1 ........ , .... 

, gg 
1 00 1 II 1 2,27% 4,55% 0% 3,41% 

00 
1 0_.....,jr.....__________•___________-____-_ ---- .. 

---- ,
, ::, III t 2,27% 0% 0% 0% 

__~-...L-----......-------__----f-------- .... --.- ­ t 

'IV 33% 14,75.% 1,1~ 2,27%

---1:...-_------------------------­
t TOTAUX 1 52,29% 29,53% 17,04% 
,------------- ------------------ --- - -- -­
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TABLEAU IV. 

Le degré de motivation générale des individus. 

!---~~-----r--------------------------------------------~---------------------
! ++ 

++ 
! I N'ont jamais pratiqué 37,5 % 

! 00 

,gg ,II 1 Ont pratiqué mais ne pratiquent plus 
---y 

10,22 % 

----------~-------------------------------------------~--~~---------
! III 'Pratiquent irrégulièrement 2, 28% 

----~~-----r----------~--------------------------------------~---------------! 
! IV , Pratiquent régulièrement 50% 

----~~----~----------------------------------------------~.--_r------------ -_. 
! TOTAL 100"6 

o Ji 
o 0 

C' 



I.lSl 

, 'LES 'GAAPHI~ES 

l - N'ont jamais prâtisué. 

1°) Selon le sexe. 

hommes femmes hommes et femmes 

2°) Selon la religion. 

musulmans chrétiens musulmans et chrétiens 

3°) Selon les âSies. 

(10 - 19) (20 - 29) (30 - 39) 

(40 - 49) (50 + ( 



4°) Selon le niveau d'instrUction. 

BACCEPE DFEM 

Licence Maîtrise Doctorat 

5°) Selon la catégorie sàcià-p~àféssionnélle. 

(E.E) (PL, PA, CS,PCV) 

Autres diplômes 

(C.R) 



r . ., 
_.J. 

II - Ont pratiqué mais 'llé :)~'>âtlqü~nt' r:l.lls. 

::or::rr.es et femmes 

2°) Selon la 

i1usulmans chrétiens 

f::~· '­\-­
'" '~ 

je) Seion les âges. 

~ Cl " 
~ - 1(10 - 19) (20 - 29) (30 ­

49) (50 T 

http:or::rr.es


.52 

4°) Selon le niveau d'instruétion. 

CEPE prEM BAC 

Licence Maîtrise Doctorat 

Autres diplômes 

(E-E) (PL, PAt CS t PCV) (O.M) 

(C.R) 
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III - Pratiqu~nt irrè~lièrèmént_ 


1) lé sexe.
--------- femmes hommes + femmeshommes 

Musulmans chrétiens musulmans et chrétiens 
à 

(10 - 19) (20 - 29) (30 - 39) 

(40 - 49.) (50 + 



--
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4°) Selon le niVéâu'd'insttuëtton. 

CEPE DFŒ BAC 

DoctoratLicence Ma!trise 

/~
\:) 

5°) Selon la catégo~ié30èio-proféssionnelle, 

(O.M)
(PL, PA, CS ,PCV) 
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IV - Pratiquent ré~lièremént. , 

10 ) Selon le sexe. 

hommes 

femmes hommes + femmes 

20 ) Selon les religions. 

musulmans chrétiens musulmans + chrétiens 

(10 - 19) (20 - 29~ (30 - 39) 

/~-'!ii:,; ~. 

. p/ 
' ..~- ./ 

(40 - 1.1-9,) (50 + ( 
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4°) Selon le niveau d'in$~ruction. 

CEPE 
BAC 


Doctorat 

licence maîtrise 

. ~. 

5°) Selon la' catégorie soCiO~pràféssionnelle. 

(E - E) (PL, PA. CS, PCV) (O.M) 

, . 
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VI-2. Exploitation des résultats. 

L'étude de cette situation va porter sur deux axes, Dans un premier temps nous 
allons essayer de voir, par une analyse des résultats, si nos objectifs sont 

atteints tels que nous les avons définis. Dans un second temps, nous interpréterons 

les résultats selon les catégories que nous avons situées. 

Nous pensons pouvoir cerner tous les problèmes rcsueillis dans l'enquête par ce 

plan. 

VI-2.1. Analyse des résultats. 

Objectifs nO 1. 

Notre premier objectif qui doit nous renseigner sur la connaissance ou non de 

l'émission par les téléspectateurs, trouve sa réponse dans la question 1. 

En effet, tous les sujets interrogés ont répondu a\~ir connu l'émission. C'est 

la question qui a obtenu le plus de bonnes réponses. Ceci est sans doute dû au 

fait que le spectacle sportif est en train d'intéresser de plus en plus les té­

léspectateurs. 

~bj ectif nO 2. 

Ce deuxième objectif relatif ~ l'intérêt que les téléspectateurs accordent à 

l'émission est cerné principalement pour les qu~stions 2, 3, 6, 7, 11, 12 et 

et 13. 

90% des téléspectateurs interrogés reeardent l'émi~sion. Parmi ceux-ci 2% regar­

dent d'une façon irrégUlière parce qu'ils p:'"Ia-::iquent l'émission avec des profes­

seurs de l'INSEPS. 

64% regardent pour pratiquer et 26% pour le siffi~le plaisir. Les téléspectateurs 
A

n'ont ~~s commencé la pratique de la G.r. au me~e rr.c~ent. Ceci est certes dû à 

la différence d'âges et aux degré de motivation. C'est ainsi que le tableau XII 

nous donne les résultats relatifs à cette enqu~te. 

En effet, 26 personnes ont commencé à pratiqu~'" il y a 5 ans. Ce chiffre est 

composé de 10 jeunes et de 16 adultes qui se~~lent, par leur âge, ~re les 

premiers intéressés par l'émission. 

... / 

l 
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50% des individus interrogés pratiquent régulièrement la G,E. à la télévision. 

2% pratiquent irrégulièrement. 10% ont pratiqué mais ne pratiquent plus. 38% 

n'ont jamais pratiqué Les raisons de cette attitude seront données dans l'ob­

jectif 3 et 4 Il Y a cependant que 93% ont envie de pratiquer la G.E mais 

voici quelques détails : 

- 5 personnes qui ne pratiquent aucune activité disent qu'elles n'ont pas envie 

de pratiquer la G.E 

- 14 personnes disent qu'elles ont envie de pratiquer mais n'ont jamais pratiqué 

une A.P.E. 

- 13 ont envie de pratiquer et mènent une A.P E mais jamais la G.E. 

- 1 n'a pas envie de pratiquer la G E et s'entretien à l'aide du footing. 

- 7 pratiquent régulièrement et seulement de la G.E. 

- 48 pratiquent régulièrement la G.E et une autre activité d'entretien. 

Des impressions ont été ~églgées à la prémière vue de l'émission. C'est ainsi 

que 

- 6 personnes ont pensé à une simple animation de la télévision. 

- 51 personnes ont pensé à une incitation de la population sédentaire à la 

pratique de la G.E. 

- 19 personnes ont pensé qu'on voulait montrer l~ gymnastique à l'école. 

- 10 personne n'ont pas su de ce dont il s'agit. Des se"timents n'ont pas man­

qué aussi d'animer les téléspectateurs 

En effet, un sentiment de gaïté a animé 47 télésçectateurs 31 ont toujours 

inviter leur entourage à venir pratiquer, 3 quittent la salle à l'heure de 

l'émission, 1 est faché et 1 éteint la télévision 

... / 



Certes les téléspectateurs s'intéressent à l'émission, car meme ceux qui r.e 

pratiquent pas ont donné une bonne i.i!pression et une envie; en l'encourageant. 

L'objectif nO 4 nous donnera les raisons de certaines irr€gularit~ 

Objectif nO 3. 

Ce troisième objectif essaie de situer le degré de motivation des t~léspec­

tateurs par rapport à la pratique de la GE, Les questions 4, 5, 8, 9, 10, 

15 et 16 sont relatives à cet objectif. 

Nombreux sont ceux qui disent qu'ils pratiquent la G.E pour être en forme, 

sain (e), fort, rester jeune ou pour préserver la performance. Pour plus de 

précision l'ensemble des résultats relatifs à ces résultats se trouvent en 

annexe. Certes ces qualités peuvent etre requises en pratiquant la G.E. Mais 

peut-on trouver en ces mots une interprétation scientifique? En effet, du 

moment ou l'athlète réussit ses meilleurs performances, il peut se permettre 

de dire qu'il est en forme. Cependant etre en forme "c'est d'abord une sensa­

tion de bien etre : on est "bien dans sa peau". Ce qui frappe c'est que cette 

sensation est autant mentale que physique On monte les escaliers en courant, 

preuve d'une bonne disponibilité musculaire, et l'on supporte en souriant 

une contrainte, preuve d'un équilibre psychique renforcé" (1). Ce double 

bien-être concrétise l' intéret de la forme "Lorsqu:un sujet est "en forme" 

il n'est pas seulement apte à faire plus d'effort que d'habitude, il est aussi 

capable, dans l'ensemble de son com~ortement, d'etre plus disponible, c'est ­

à-dire, plus efficace". (2). Donc rien qu'en parlant de forme, on évoque à la 

fois la performance et la santL L'aptitude à faire plus d'efforts que d 'ha­

bitude est la conséquence à'une performance préservée. La santé "c'est aussi 

ce bien être ou le corps se meut dans un plaisir liquide, une absence de ma­

laise itinérant" (3). Lorsqu'il s'agit de è2signer la puissance musculaire, la 

force est encore une valeur cotÉ:e par les gymnastes volontaires masculins" (4). 

Quant à la jeunesse dont nous parlons ici, elle est une CFl.pacité de résister 

longtemps à la vie et à ses contraintes. Par la G.E nous cherchons à reculer 

l'apparition des signes de la sénescence. Nous devons nous méfier du fait que 

plus le muscle est sollicité plus il a tendance à l'usure D'où la nécessité 

de l'entretenir 

(1) 	et (2) Pierre TALBOT "Sport, Santé et Forme" P. 12 à 14. 

(3) 	Gér;lrd FOURNIER "L';;.dulte face au loisir sportif" - la gymnastique volon­
taire - P 56. 

(4) 	Gérard FOURNIER (idem) P. 58. 
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Il Y a cependant des facteurs qui empêchent certains de pratiquer la G.E. 

Parmi ceux-ci notons, lCmanque de temps, de tenue et l'âge assez avancé. Ce 

sont là les contraintes que nous ont fournies les téléspectateurs dans leurs 

réponses. 

Les exercices proposés sont-ils favorables à la population cible ? Les résul­

tats de l'enquête ont montré que ceux-ci sont bien adaptés aux gymnastes 

volontaires. En effet, 72% des téléspectateurs ont trouvé les exercices favo­

rables. Hais ils n'ont pas manqué de souligner quelques insiffisances et 

critiques que nous évoquerons dans l'objectif nO 4. 

Après une longue période de pratique 55% des personnes interrogés ont déclaré 

avoir trouvé ce qu'elles espéraient de l'A,P.E. Nous avons nommé la forme, la 

santé, la force, la jeunesse et la performance. 

Certaines personnes ont pratiqué mais ont cess6. Les raisons sont diverses : 

le manque de télévision, la difficulté des eh~rcices, la manque de temps et 

la fatigue ont été les raisons principales. 

C8pendant, nombreux sont ceux qui savent les raisons de la diffusion de 

l'émission. Ils constituent 65%. Pourtant le commentaire qui pr6cède et suit 

l'émission est très clair sur le sens et l'intérêt de l'activité. Nous 

essayons de voir plus bas si le niveau d'instruction influence cette connais­

sance. Notons seulement au passage que la compréhension du sens de l'émission 

n'influe pas d'une manière objective sur la pratique car sur les 65% qui con­

naissent les raisons de la diffusion de l'émission 35% seulement pratiquent 

régulièrement et 1% irrérulièrement. Cependant, 15% ne connaissent pas mais 

pratiquent régulièrement. On retrouve ici un plaisir pour certains de pratiquer. 

LevG.E est aussi un facteur de loisir. En majorité d'adolescents. 

En effet, la pratique pendant l'émission a dépassé la moyenne. La ~tivation 

reste encore à éveiller afin que vive l'émission pour l'intérêt de la nation 

toute entière. 

Objectif nO 4. 

Il est relatif aux jugements personnels des téléspectateurs sur l'émission. 

La question 4 répond à cet objectif. 

.. / 
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La pratique de la G.E a suscité de nombreux débàts, c'est pourquoi nous ouvrons 

cette partie pour vous faire vivre les jugements des téléspectateurs interrogés. 

Plus haut nous avons mis en suspend un certain nombre de questions . rn effet, 

c'est le manque de temps et la paresse qui font qu'il y a des gens qui ntont 

jamais pratiqué. Ceux qui quittent la salle à l'heure de l'émission ou éteignent 

leur télévision, sont des gens qui ne peuvent pas tirer profit de l'érr.ission à 

cause de leur paresse, de leur âge ou à cause du fait qutils~ent que cette 

activité est ludique et qu'elle ne ré~nd pas aux besoins et aux habitudes du 

père de famille sénégalais. Mais essayons dtévoquer tour à tour les différents 

points de vue des téléspectateurs. 

Ils sont au nombre de 9 à souhaiter que la dt ,:"ée de l'émission soit allongée. 

Il s'agit de 3 élèves des 15 à 21 ans, de 4 étudiants de 19 à 27 ans, d'un 

infirmie~ dtétat de 37ans et dtune secrétaire de 30ans. L'infirmer en ces mots 

tti! faut allonger le temps de l'émission et inviter les télés{:ectateurs à 

venir pratiquer avec les étudiants de l t INSEPS", manifeste le sentiment de 

voir les autres entrete-:::ir leur corps. Un étudiant nous dit" pour que la 

séance soit vraiment efficace, elle doit épuiser le potentiel nerveux". Cette 

réflexion d'un pratiquant exprime une opinion encore assez répandue et ceci 
"­dans tous les milieux socio-professionnels. Ctest par craite d'entraver la vo­

lonté des pratiquants que la durée de Itémission tourne autour de 16 et 17 

minutes. Nous souhaitons être le porte parole des téléspectateurs pour que 

cette question soit à l'étude. 

L'émission n'a pas cependant échappé aux critiques de 3 téléspectateurs dont 

un seul pratiquant régulier (letroisième). Un élève de 17 ans nous dit qu'il 

pratiquerait si l'émission était pllls intéressante f car "les mouvements ne 

sont jamais préparés à l tavance, ils sont toujours imprcivisés tt • Il note enfin 

une faiblesse physique des démonstrateurs et une imperfection des gestes. Donc 

tlplus la peine de pratiquer à cause de l'échec des démonstrateurs". A cette 

élève qui se veut par excès de générosité, nous répondant que les mouvements 

ne sont jamais improvisés et que tous les démonstrateurs ne sont pas que des 

élèves professeurs ou mieux des options gymnastiques. Il y a parmi eux des 

gymnastes volontaires (adultes sédentaires ou athlètes). 

Une secrétaire de 32 ans conteste en ces mots que "1' émission n'est pas très 

adaptée au contexte sénégalais. Je vois mal un père de famille sénégalais 

.. / 
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sautiller et gesticuler devant sa famille de 15 à 20 personnes". Cette dame 

pose ici un problème social qu'il cst important de situer. Christian POCIELLO 

nous informe .qu'on oublie trop. souvent que le corps est la manifestation 

sociale de nous mêLe, qu'il nous représente et nous situe. L'allure et la forme 

qu'avec plus ou moins d'effort et de persévérance, on cherche à lui donner, 

sera fon~ion de l'idée que l'on se fait de notre rôle ct de notre place dans 

la société iJ1)é.luctablement à travers lui, on se trouve "classe". Il est vrai 

que la famille peut limiter et même anéantir la liberté de mouvoir d'un père. 

Mais cette expression dont le but est de maintenir une disponibilité perma­

nente n'est pas innée et est cultivable. Cette activité doit être considérée 

non comme un défi mais comme un besoin nécessaire. Si cette habitude était 

acquise depuis à l'école, la pratique de la G.E ne verrait aucun obstacle et 

celle-ci ferait partie des objectifs de l'éducation des enfants. Le troisième 

qui est un élève de 24 ans constate que "l'émission mérite d'être revue et 

corrigée" sans pour autant évoquer les raisons. Certains constatent aussi que 

les mouvements sont rapides et qu'il faut dim~nuer le rythme. En effet, c'est 

le souci d' éviter la monotomie qu'il faut n.§cessairement suivre la musique. 

Le jour et l'heure de l'émission sont contestés par 3 téléspectateurs dont un 

chauffeur de 23 ans, un économiste de 35 ans et un élève de 26 ans. Seul le 

chauffeur pratique la G. E. Les autres regardent pour le simple plaisir. Ils 

encouragent cependant vivement l'émission. Le dimanche matin semble être le 

jour favorable à cette pratique. Mais malheureusement la télévision est fermée. 

Les après-midi des autres jours sont aussi favorables mais la télévision n'a 

pas que la G.E à diffuser. 

Trois ménagères regrettent le fait que cette émission n'ait pas apparu pendant 

leur jeunesse. Certes elles sont entravées par les fardeaux de ménage et la 

surveillance des enfants aux foyers. Mais il n'est pas trop tard pour elles de 

pratiquer, c'est même le moment. 

L'émission a permis à beaucoup de connaître et d'exécuter des mouvements qu'ils 

n'ont jamais eu l'habitude de faire. Elle a permis à des ense.ignants de l'en­

seignement élémentaire d'améliorer leurs séances de gymnastique à l'école. 

"C'est une émission venue au bon moment" ont-ils déclaré. 

Enfin 6 personnes ont vivement loué l'initiative de la section gymnastique de 

l'INSEPS. Parmi eux 2 seulement sont de pratiquants régUliers 3 ne pratiquent 

... / 
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pas par manque de temps et 1 parce que ce n'est pas le moment pour lui de prati ­

quer. Ce dernier à 32 ans. Une étudiante de ?3 ans nous donne ici ses impressions 

"c'est une émission réussie, vivement qu'elle continue. Je lui souhaite un vif 

succès auprès des téléspectateurs. J'encourage l'équipe qui perwet sa réalisation. 

Une motivation de la population permettrait de mieux comprendre son objectif et 

son utilité". Cette fille ne pratique pas et n'a pas 1 'habitude d€ regarder 

l'émission. 

Les mouvements harmonieusement exécutés n'ont pas manqu~ d'impressionner un étu­

diant de 27 ans qui se plait beaucoup en spectateur. 

Un autre étudiant de 23 ans annonce "pour être franc je vous dirai que l' INSEPS 

a fait une très bonne chose à la disposition du peuple. Seulement je tiens à 

attirer votre attention sur un fait: j'ai un ami qui lorsqu'il entend la musi­

que qui accompagne l'émission il ne peut s'empêcher de venir s'asseoir. J'ai 

l'impression que l'INSEPS a ~ou*u inciter la population sédentaire à la pratique 

gymnique. Je n'ai jamais~~E. à la télévision seulement je tiens ,~ souli ­

gner que lorsqu'il me vient l'envie de tonifier mon corps je prends toujours 

exemple à partir de vos mouvements". 

Quelles que soient les critiques et les remarques formulées à l'encontre de 

l'émission, nous pouvons dire que celle ci a accompli sa mission. Elle ne 

manque pas d'intéret au niveau des téléspectateurs. Elle manque seulement de 

motivation et de modèle culturel. Avec l'appui des mass-médiats nous p~nsons 

pouvoir combler le désir des populations sénégalaises. 

V-2-2. Interprétation des résultats. 

Par interprétation nous entendons faire une étude de la différence qui peut 

exister entre les catégories ici définies afin de voir où cst massé le plus 

grand nombre de pratiquants. 

La pratique selon le sexe. 

Les statistiques ont montré que les hommes sont plus enclins à la pratique de 

la G.E que les femmes. Cet état de fait peut etre situé à plusieurs niveaux: 

- cette activité est considérée comme une activité d'hommes, 

_. les hommes disposent de beaucoup plus de liberté que leS femmes, 

... / 
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- les hommes s'adonnent au sport beaucoup plus que les femmes, 

- les femmes mariées sont soumises à des contraintes sociales et religieuses 

qui font d'elles des gardiennes de la pérennité du foyer. 

Cette activité n'épouse pas en fait les réalités de la tradition du sénégalais. 

Cette pratique devait être le prolongement de la gymnastique à l'école. Hors 

( on constate que le taux de scolarisation~ femmes est très faible. Et rares 

\ sont les filles analphabètes qui courent/les stades. 

Le groupe de gymnastique volontaire reçoit aujourd'hui un nombre important 

de femmes mariées. Il semblerait que ce sont des femmes qui ne peuvent pas 

pratiquer la G.E chez elle de peur qu'elles ne soient ridiculisées par l'entou­

rage. 

L'A,P.E. est pour le moment une affaire d'intellectuels. La majorité des 

femmes qui pratiquent est située entre 10 et 25 ans. 

Parmi les 63 hommes interrogés, 54% pratiquent régulièrement. Et parmi les 25 

femmes interrogées 40% pratiquent régulièrement . 

32% des hommes n'ont jamais pratiqué. 


52% des femmes n'ont jamais pratiqué. 


9it des hommes regardent l'émission. 


80% des femmes regardent l'émission. 


6% des hommes critiquent l'émission. 

4% des femmes critiquent l'émission. 

Les hommes qui disposent de plus de liberté que les femmes n'ont pas répondu 

massivement à l'appel lancé par la section gymnaetique de l'INSEPS. En effet, 

la G.E est l'affaire de tout le monde sans distinction de sexe. Mais les 

femmes devaient etre plus impliquées à cause de leur cessation précose des 

activités sportives. 

La ~ratique selon la religion. 

Retenons d'abord les résultats statistiques. Parmi les 71 musulmans 59% 


pratiquent régulièrement et 31% n'ont jamais pratiqué. Et parmi les 17 


chrétiens 24% pratiquent régulièrement et 52% n'ont jamais pratiqué . 


. . ./ 
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9f% de musulmans et 76% de chrétiens regardent l'émission. 

78% de musulmans et 71% de chrétiens approuvent l'émission. 

4% de musulmans et 12% de chrétiens critiquent l'émission. 

Les statistiques montrent que les musulmans sont plus fréquents à la pratique 

de la G.E que les chrétiens. ~ais cette différence n'est que relative, cal' 

toutes les religions influencent énormément la pratique d'A.P.E au niveau 

des familles Le marabout pensera plutot à ses prières ou à ses lectures que 

de faire des activités physiques. Et le jeune talibé voudra plutôt aller faire 

le porte à porte pour demandEr la c;&rité. En le musulman pieux consi­d somme 

d , • . ; 1 ~ ~ ., f'ere ces act1v1tes comme une '. Et ne peut pas cro1re qu en a1sant 

ces activités on puisse en tirer un profit. 

La religion chrétienne qui devait etre moins exigente et plus souple voit 

ses adeptes livrés au sédentarismc. En effet, la réponse d'une chrétienne 

qui dit que l'émission ne répond pas au contexte sénégalais peut nous servir 

de référence et nous situer les raisons qui poussent certains vers l'inacti ­

vité.~ es chrétiens critiquent beaucoup plus l'émission que les musulmans. 

Les problèmes de croyance et de préoccupations religieuses sont des facteurs 

limitants de la pratique d'A.P.E. En effet, le modèle culturel dont souffre 

la G.E devra pouvoir relever ce défi. 

Â 
La prat ique selon l'age, 

Dans cette partie nous allons essayer de trouver la classe d'âge qui pratique 

le plus l'A.P, d'entretien à la télévision. Ensuite nous tenterons de situer 

les raisons de cette différence de pratique avant de voir à quelle classe 

d'âge doit s'adresser le plus la G.E. Le tableau III nous donne les rÉsultats 

de l'enquête. 

Les statistiques montrent que plus on prend de l'âge plus on se désintéresse 

à la pratique de la G.E. Cela peut s'expliquer pal' le fait que les jeunes 

sont plus libres que les adultes et les adultes que les vieux. L'adulte, parce 

qu'il consacre trop de temps à ses préoccupations familiales, parce qu'il pense 
, "A, "1 ", , " que ce n est pas a son age qu 1 va commencer a prat1quer ou parce qu 11 ne 

sait rien faire si ses enfants et sa femme le regardent, se trouve amputé des 

activités de maintien. Le vieux répond aux m~es critères que l'adulte mais là, 

... / 




"" 1\ .­il est plus enclin à la reserve a cause de son age assez avance. 


Le jeune parce qu'il est à l'école, à l'université ou dans une école de for­


mation a acquis des habitudes qui lui permettent de poursui~Te la G.E. 


A partir de 30 ans et plus, tous ceux qui ont cessé de pratiquer ont déclaré 


qu'ils sont fatigués et qu'il leur Manque du temps. Les plus jeunes ont plu·­


tôt révélé le manque de temps et la difficulté des exercices. 


En effet, si l'on se réfère aux objectifs de la G.r, la pratique de l'A.P.E, 

c'est pour une femme au foyer, compenser l'austérité de son IIrôl e", pour une 

femme au bureau ou cl l'atelier, compenser le céterminisme de ses fonctions 

que de s'oublier dans le jeu. C'est juste pour"remettre les muscles en place" 

que l'individu doit s'entretenir afin de reculer l'apparition des signes de 

la sénescence. Ceux que les statistiques ont mo~tré qu'étant les moins pra­

tiquants sont en effet plus intéressés par l'entretien de leur corps, car 

ils vivent la période d~uisement des muscles et des articulations. 

La pratique selon le niveau d'instruction. 

L'influence du niveau d'instruction sur la pratique est à l'ordre de la 

discussion de cette quatrième partie 

Il se passe que dans chaque niveau, presque la moitié seulement pratique 

régulièrement. Pour plus de précision nous vous renvoyons en annexe où vous 

pouvez trouver les résultats. 

Il n' y a pas de différence maj eure dans la pratique selon le niveau d' instruc­

tion. Hais le nombre important de pratiquant adolescents, nous permet de dire 

que le caractère atrayant de l' amission en est pour beaucoup. Car ils com-' 

prennent moins les raisons de la diffusion de l'émission. 

Hais cette différence est restée sans effet parce qu'elle n'a pas permis aux 

uns de pratiquer plus que les autres. C'est ainsi que 100% des licenciés et 

des diplômés et' doctorat, connaissent les raisons de la diffusion de l'émis·· 

sion. TAndis que pour. les dip10més au CEPE et au DFEM il Y a respectivement 

52% et 62%, et 68% de bacheliers. 

Comme nous l'avons révÉlé dans le chapitre III, la G.r, comme l'éducation 
Â

intellectuelle, doit se faire en meme temps que les idées évoluent et s'adap­

ter par rapport à l'évolution rapide des connaissances. Nous constatons que 

ces intellectuels ne comprennent pas que la formation continue c'est aussi 

la mise en place d'un organisme sain capable de lutter contre la rigidité de 

1'"esprit et les aleas d'un monde de plus en plus encl~n."a la presse .Cl 

. _./ 
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L'éducation est totale. La santé de l'esprit trouve sa raison et son effica­

cité dans celle du corps. 

La pratique selon la catéf.orie socio-professionnelle. 

Dans cette dernière partie nous examinons le degré de motivation des indivi­

dus selon leur statut social. 

Les résultats révélés par les statistiques n'ont pas répondu à notre attente. 

Alors que nous nous attendions de voir un nombre important de pratiquants au 

niveau de la population sédentaire, nous assistons à une absence remarquable. 

Sur 26 "travailleurs de hauts rangs" (1) 13 seulement pratiquent régulièrement. 

Et sur 15 ch~meurs et retraités 2 seulement pratiquent régulièrement. POurtant 

tous les 15 ont répondu qu'il regardent l'émission, et pour 1~26, 22 regardent. 

Les chomeurs peut-être parce qu'ils n'ont pas de travail pensent que cette 

pratique est une perte de temps. Pourtant elle pourrait les aider à mieux faire 

face aux problèmes sociaux. 

Les retraités parce qu'ils viennent d'une longue période de travail profes­

sionnel pensent que c'est le moment de se reposer. Hais un "dérouillagell cu 

encore "réveil musculaire" leur est nécessaire lE:: long du restant de leur 

vie. 	Lorsqu'ils ne sont plus capables de supporter les mouvements, il ne 

leur reste plus que la marche 

Les travailleurs de bureaux sont aussi rares dans la pratique. En effet, 

c'est 	à eux que la G.E est aussi destinée. Pour se rendre au travail ils 

prennent la voiture ou l'ascenseur pour ne pas arriver en retard. Hais la 

suppression de tout effort physique a des conséquences sur le bien être. 

Notre 	corps a besoin d'~tre entretenu, soigné, sinon, il s'affaiblit. C'est 

pourquoi la cam?agne d'information de sensibilisation des populations, que 

l'INSEPS à entrepris à travers une série d'émission, est importantE:: pour tous 

à plus d'un titre. 

~e seul ouvrier (menuisier) qui a été recensé, pratique régUlièrement regarde 

l'émission et connait les raisons de sa diffusion La connaissance des rai ­

sons de la diffusion de l'émission est en relation correlative avec le degré 
• 'd 'lI hA 	 • .­de mot1vat1on es trava1 eurs, c,omeurs et retra1tes. 

(1) 	- Profession libérale et scientifique, personnel administratif, cadres 

supérieurs - personnel de commerce et vendeurs 
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8/15 connaiss6nt les raisons de la diffusion de l'é~ission pour les chômeurs 

et les retraités. 

Et pour les travailleurs 17/26 connaissent les raisons de la diffusion de 

l'émission. 

Les élèves et les étudiants ont un pourcentage de pratiquants plus important. 

Certes cela est dû aux nombreux sportifs que l'on trouve dans cette catégorie. 

En effet, ils ont besoin d'une certaine forme pour résister aux études. !-1ais 

enfin malgré les activités qu'ilS mènent les mouvements gymniques que l'INSEPS 

leur propose peuvent réveiller certains muscles non sollicités. Sur 46 élèves 

et étudiants 29 pratiqu~régulièrerr.ent, 41 regardent l'émission et 32 

connaissent les raisons de la diffusion de celle-ci Nombreux sont ceux qui 

ne connaissent pas l'intéret de l'émission mais qui pratiquent Donc ce n'est 

pas seulement par ce qu'ils connaissent l~ but de l'émission qu'ils pratiquent. 

C'est aussi la catégorie d'individus qui pratiquent le plus une activité de 

maintien en dehors de la télévision. Il s'agit principalement du foot-baIl 

et du footing. 

Ainsi la catégorie la plus concernée accuse une absence remarquable dans la 

pratique de la G.E. En effet, la G E. est un besoin pour les travailleurs, 

les ch~meurs, les retraités, l~s élèves et les étudiants. 

Ainsi les réponses que nous ont accordées les téléspectateurs, nous ont per­

mis de voir l'~volution de la pratique des activités physiques d'entretien à 

la télévision. L'émission A P E, à cause de ses lacunes certes, ne doit pas 

emp~her certains de pratiquer. L'expérience a montré qu'en dehors de la G.E 

d'autres pratiquent le foot-baIl et le footing comme activités de maintien, 

d'ailleurs plus pratiquées que les ~utres sports. 

Certaines remarques faites au sujet de l'émission sont probables. Ces repro­

ches perçues, nous pensons être l'interprête des téléspectateurs auprès de 

l'INSEPS afin que cette question soit étudiée Les imperfections existent 

réellement, mais seulement au niveau de la réalisation du geste Le contenu, 

quand à lui, est minutieusement préparé et est riche en mouvements . 

../ 
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L'expérience a montré que plus on est jeune, plus on est enclin à la pratique de 

G.E. En effet, à chaque age correspond une activité appropriée. Pierre TALBOT 

l'a d'ailleurs affirmer: "les grandes étapes de la vie sportive comme de la 

vie humaine sont l'enfance, l'adolescence, l'age adulte et le troisième âge. 

A chacun de ces stades les indications du sport varient car celui-ci joue un 

role différent" (1). Donc ceux qui ne peuvent pas pratiquer un sport sont conseillés 

de pratiquer la G.E, le footing ou la marche pour maintenir leur santé. 

A travers les réponses nous retenons que la GEne peut pas s'inscrire comme 

élément continuateur de notre société. Elle peut donc se proposer comme expres· 

sion de nouvelles valeurs, et l'individu échappe difficile~ent à la fo~e de 

ses croyances et de ses habitudes. En effet, la G.E n'a pas l'intention de sépa­

rer l'individu de ses valeurs traditionnelles et de ses croyances. Elle n'est 

qu'une nécessité à laquelle toute personne doit recourir. 
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CHAPITRE VII 


PERSPECTIVES DE DEVELOPPEMENT 
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Ce chapitre nous pe~t, à partir de l'étude faite sur 

l'évolution de la G.E au niveau des télespectateurs, de penser 

à des exigences indispensables à la pérennité de l'A.P.E et à 

l'accès de tout un chacun à la pratique. E~suite nous ferons un 

certain nombre de propositions devant permettre à l'émission 

d'atteindre un grand nombre de gymnastes volontaires sans dis­

tinction de milieu, d'âge et de sexe. 

x 

x x 
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VII- 1 - PRIORITE 

Devant l'avis presque unanime des téléspectateurs sur les bienfaits de la 

G.E; il nous apparaît important de dégager une stratégie de motivation, afin de 

développer la pratique de cette activité au Séné~al. Car elle doit être l'affaire 

de tous les Sénégalais sans distinction de milieu et de sexe. Un combat doit être 

mené pour que l'A.P.E soit une partie intép,rante de la vie du Sénégalais. 

Nous souhaitons, et cela se transforme régulièrement en voeux pressant, de 

voir toutes les écoles dotées d'espace adéquat pour la pratique des activités phy­

siques. Même si cette pratique ne nécessite pas un matériel important, il est sou­

haitable d'acquérir du matériel pédagogique pouvant être d'une grande utilité 

pratique. 

En outre il est souhaitable de favoriser une certaine disponibilité en : 

- réduisant le temps de travail et en organisant des loisirs. Nous souhaitons que 

la pratique de la journée continue au Séné~al, puisse relever ce défi et reculer 

l'heure et le jour de la diffusion de l'émission qui parait mal plac~e pour cette 

société qui fait du Samedi un jour de repos total. 

Il faut enfin un modèle culturel, car il demeure le principal facteur de ce 

délaissement observé chez de nombreux téléspectateurs. 

VII - 2 PROPOSITIONS 

Quoi qu'on puisse dire, la G.E rencontre des résistances au niveau des popu­

lations qui doutent de ses apDorts réels et bénéfiques. Nous souhaitons relever 

ce défi par une sensibilisation et une information de nos populations sur les bien­

faits de la G.E. et les dangers de la sédentarité. 

- Nous pensons que les enseip,nants d'E.P.S, les instituteurs, les élèves, le 

corps médical ont une responsabilité quant à l'im~lantation de la G.E. dans tous 

les secteurs sociaux. Pour que cette activité voit le jour il faut 

- que les enseignants d 'E.P.S or.ganbent des séances de gymnastique volontaire à 

l'école avec les élèves et les collègues des autres disciplines, à la maison Dour 

les femmes et les adultes. 

. , .1 ... 
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- que les élèves soient les nédiateurs entre les ensei~ants d'E.P.S et 

les populations sédentaires pour la diffusion de l'intérêt 1ue ~eut 

nous apporter l'A.P.E. 

- que chaque club sportifs se dote d'un groupe de p,ymnasti~ue volontaire 

obligatoire • 

- que les instituteurs multiplient les séances d'E.P.S a l'école avec 

des tenues vestimentaires adéquates. 

- que le corps nédical qui reçoit les malades de toute sorte recommande 

à certains sujets de pratiquer une activité physique d'entretien. 

- qu'une campagne publicitaire soit menée à: la télévision et à la ra­

diodiffusion nationale sur les bienfaits de la C.E. 

- que des s40gans de cet ordre d'idée soient diffusés dans le ~uotidien 

le Soleil et que des chroniques sur A.P et santé soient tenues au cours 

du journal parlé. 

Toutefois nous faisons encore appel à l'ingéniosité de l'ensei~nant 

d'EPS à sa créativité et à sa disponibilité pour s'efforcer de tirer 

parti au maximum possible de ce qu'il possède et surtout lors des classes 

L'enseignant d'E.P.S n'est pas oblip,atoirement dépendant d'un 

espace bien aménagé encore moins d'un matériel hautement sophistiqué. 

Si les populations sont bien informées, la C.E ,eut se pratiquer avec ou 

sans matérie1. 

Nous déplorons le fait qu'une activité d'une telle importance et 

vieille de cinq ans ne soit pas dotée de cadres en E~a8tique volontairs 

C'est pourquoi nous sollicitons auprès de l'INSEPS,laformation de cadres 

en gymnastique volontaire qui se consacreront uniquement à la G.E. à la 

télévision; dans les quartiers, dans les clubs sportifs, dans les établis­

sements secondaires et supérieurs et dans les entreprises. 

Dans l'espoirt que notre demande sera prise en considération, nous 

remercions d'avancé l'INSEPS ~')our une telle initiative qui fera son bon­

heur et celui de toute la population, toute entière. Ainsi la population 

qui n'a pas de poste télévisaur chez elle pourra prendre connaissance des 

réalités de la C.E qui est importante pour tous. 

... / ... 
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o N C L U S l o N 

Pour mener à bien notre travail nous nous sommes servis d'un 

certain nombre de documents qui nous ont permis de mieux situer l'in­

térêt du thème que nous avons choisi. Ainsi nous nous sommes rendus 

compte que, le recours à. la pratique gymnique comme moyen de reculer 

la senescence n'est pas seulement l'affaire de l'INSEPS mais celui, 

bien avant, de beaucoup d'hommes de sciences et d'éducateurs. Les do­

cuments ont surtout traité des bienfaits de l'activité physique. Et 

celui de Pierre TALBOT "sport santé et forme" a été d'une importance 

considérable. Seule le livre de G.FOURNIER, "l'adulte face au loisir 

sportif" a traité d'une manière spécifique de la G.E. 

D'ailleurs l'étude des Révélations de la C.E est rendue possible grâ­

ce à ces documents. C'est ainsi que la G.E a fait l'objet de préoccu­

pation des hommes de sciences depuis bien avant le XVIe siècle. Car 

à cette période déjà on parle de corps droit et bien fait. Avec l'é­

volution des sciences, la G.E a pu prendre de l'importance, car dé­

sormais, elle peut compter sur le corps médical. Née en Suède, Sous 

l'égide de LING, la G-E connait l'influence de l'armée. Et progressi­

vement les idées de Ling sont reprises en France et dans le monde 

entier. 

Mais si la G.E fait de nos jours l'objet de beaucoup de réflexions, 

c'est parce que son intérêt ne laisse personne indifférent. Elle est 

l'avenir de l'homme. El1e fait face à la sédentarité (lui détériore 

l'appareil locomoteur. Le manque de force musculaire, notamment au 

niveaux du tronc, et le défaut de coordination des efforts et des 

gestes sont lareement respnnsables des déformations vertébrales pro­

voqués par les mauvaises postures à l'école ou pendant l'a~prentissage 

A l'âge adulte l'absence de préparation physique favorise la fatigue 

l'incapacité ou l'invalidité, la pro~ension aux accidents de travail. 

Chez la femme dont la vie professionnelle est ~arfois seulement ména­

gère, la fréquence des lombalgies est aussi en partie due à cette nk~la-

die hypocinétique. • •• 1 ••• 



75 


En effet la G.E perlhet "la préservation et le développement des possi­


bilités physiques, intellectuelles et morales de l'être humain amélio­


rant la qualité de la vie sur le plan national et internationaY"(I) 


La G.E est un droit fondamental pour tous. 


Et c'est pour justement tirer profit des bienfaits de la G.E qu'une 


émission "activité physique d'entretien" est crée par l'INSEPS (service 


audiovisuel) dont le but est de vulgariser la pratique de l'éducation 


physique et sportive. 


Pour connaître son impact au niveau de la population, nous 

avons distribué à des té1espectateurs un questionnaire qui nous a permis 

de recueillir un ensemble de données sur l'évolution de la pratique des 

activités physiques d'entretien à la télévision. Malgré la difficulté 

avec laquelle nous avons interrogé les té1espectateurs nous avons pu 

quand même situer l'attitude de ceux-ci vis à vis de l'A.P.E. 

En effet le degré de motivation des populations cibles reste quand même 

à stimuler malgré le fait que le nombre des pratiquants l'eRporte sur ce­

lui des autres. A travers les réponses reçues nous constatons que ce 

sont des contraintes telles que: le manque de temps, l'âge assez avancé 

et les considérations religieuses et socio-économique qui expliquent le 

fait qu'aujourd'hui, plus de 50% des pratiquants ont un âge inférieur ou 

égal à 30 ans. 

Par ailleurs parmi les pratiquants on:· note une différenëe entre 

les deux sexes, le sexe féminin pratiquant généralement moins que le 

masculin. L'explication de cet état de fait peut se trouver dans les 

moeurs et les croyances des peuples. Des conceptions ~lus proches de 

nous telle que celle qui dit que, la fe~ est faite pour procéer et non 

pour lutter, peuvent être déterminants. 

Chez les adolescents c'est surtout le caractère attrayant qui est 

la source de motivation première. Quand aux adultes leur pratique et liée 

à l'intérêt qu'ils veulent tirer de l'activité. La musique qui accomnagne 

les séance~ a joué un rôle déte~inant dans l'implications des télés­

pectateurs à la pratique ­

(1) Charte internationale de l'éducation physique et du sport 
de l'UNESCO. 
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Mais cette activité dont l'importance n'est plus ~ démonteer ne doit 

pas seulement être l'affaire des télespectateurs. La santé ~ar l'exeriice phy­

sique importe a tout le ~onde. Une caopagne publicitaire doit rermettre de ~Jl­

gariser le G.E jusqu'au village le plus reculé du Sénégal. 

L'intéressement des élèves, des enseignants et du cor~s médical ne doit 

pa~ être en reste. 

L~ remarque la plus im~ortante à faire est Gue les démonstrateurs des 

gestes gymniques à. la télévision ne sont pas des cadres Je gymnastique volontai~e 

c'est pourquoi nous souhaitons, et cela se transforme en voeux pressant, que 

l'INSEPS pense à la formation de cadres de gymnastique volontaire, et que ceux-ci 

soit affectés dans les clubs sportifs, dans les écoles et lycées et dans les 

entreprises. 

"Des conditions particulières doivent être offertes aux jeunes y compris 

aux enfants d'âge préscolaire, aux personnes âgées et aux handicapés afin de 

permettre le développement intéeral de leur personnalité grâce à des pro~ranmes 

d'éducation physique et de sport 4daptés à leurs besoins (1) 

(1) Charte internationale de l'éducation physique At du sport de l'U.N.E.S.C.O 
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ANNEXE 

PRESENTATION DES RESULTATS BRUTS DE L'ENQUETE 

Tableau 1- La pratique selon le sexe 

MOT l V A T ION S 	 Sexe Masculin 'FéMinin 
, 

r 	 . 
1 l 	 i n'ont jamais i?ratiqué ~ : 20/63 '13/25 1 


. ;, 1 

!------~--------------------------------~---------------------------~----------1 

JII: 	 ~. 7 211 

,-----~-----------------------------------------------------------~----------4
1 III! pratiquent irrégulièrement ~ i 2 ; o! 
il!	. 
J----~--------------------------------.----------~-------------~-----------1 
1 	 i :.,' ,1 

i___:~+_:~:~~~:~=_:~~~:iè:~~~~:_______~__________~____::_______4-_____ IO___4 

l	 • l ' 
t 	 • \ 1 

Vi connaissent l'émission : : 63 ; 25 i[	 1 • 1 

i-----~-----------------------------------------------------------------------~ 
1 VI 	 i Regardent l' émission ~ i 59 1 20! 
I-----i---------------------------------?----------t---------------,-----------7 

1 VII 	1 approuvent l'émission : '45 ! 18 l' 
, 	 • jI-----I'--------------------------------~---------~---------------~-----------
t ... ,- ~ : : 	 ~ ;
i VII' crltlquent l'emlsslon 	 ,4! l , 
f 	 L : l , : 

1 	 .,.':I-----~-------------------------------------------~---------------~-----------. , • 1 

IX connaissent les raisons de la 


diffusion de l'émission 	 41 15 
., 	 j t-----~--------------------------------------------~--------------~-----------~ 

X t ont trouvé ce ('lU' ils espéraient : 	 , 

,_____~--~~-!:~~~~~~---~---------------~----------i-__ ---2Z-----__1-_____!!___~ 
XI 	 ont envie de pratiquer 61 21 

TABLEAU II La pratique selon la reli&ion 

: Musulmans : Chrétiens:--------------------------------------_..----------------------------------------~ " 	 •• 1 

l n'ont jamais pratiqué 	 • 24/71 • 9/17l 
: 	 :. 

----.-----------------------------------------------------------------------~--~ 

II l 	ont pratiqué mais ne pratiquent plus: 6 : 3 l 
----+----------------------------------------:--------------------~-----------1 
III ; 	Pratiquentli~rép,ulièrement ; l l 
----r----------------------------------------------------------___.._____-______ .4 

IV pratiquant régulièrement 	 : 40 : 4 i1 
- : 	 , 

---~-------------------------------------------------------------~------------~ 
V i connaissent l'émisSion : 71 : 17 
----r--------------------------------------:---·... ----------~---------- ...! 
VI Re3ardent l'émission • 66 • 13 

/1 	 ••• 

! ----r-------------------------------------------------------------------------­
! VII : approuvent l'émission 	 : 53 : I2 
1 ------------------------------------------------------------------:------------~ 

VIII 	 critiquent l'émission 3 2 



-----------------------------------------------------------------------------------

TAILEAU II (Suite et Fin) 79 

IX . connaissent les raisons de la diffusion 	 48 10! 
~-----~------------------------------------------------i---___---__~____________~ 

X ont trouvé ce qu'ils espéraient de l'APS III 	 7 

------~-----------------------------------------------~--------------------------
XI 67 15 


TABLEAU III La pratique selon l'âCe 


10-19 20-29 30-39 40-49 50 et plus
· 	 . . ..· .------.---------~---------~------------------------~-------------------~. 
l 4/25 14/37 9/18 3/5 	 3/3.. 	 . 

------~--------~---------.----------~------------.--------. ------------.· 
II l a o o 	 o·---___ ________L _________.___________~_____________- __________________•~ · .. 	 .· 	 . . 
III 2 o oL _________ ------_--__L_ o 	 o• ______ __________ 	 ________________________________~ · .. 	 .· 	 . . 

15 	 2• IV 
~ 

18 L_________.- 9 
~______ _________ 	 __________ ________________________________•· .. 	 .· 	 .

V 25 37 18 5 	 3..... 	 .------------------------------------------------------------------------. 	 .· 
VI 24 32 15 5 	 3.. 	 ... 	 . 

-----------------_._-------~------------------------~-------------------~
VII 16 28 13 4 	 2 

~ ~______ ..L-________ _________.-------____ . ____________--------___________•· 	 . .
vtII: ~Ï :1 I~ 0 	 l.... 	 .. 

------:---------:---------+------------------------+-------------------~ 
: IX 17 22 15 4 	 0· .. 	 .· .. 	 . 
------:---------;---------+-----------;------------+-------------------~ 

:.X : 15 : 23 8' 2 	 0. . 
--------------------------.------------------------+-------------------~ 
~XI : 24 : 35 16: 5: 2 

Tableau IV La pratique selon le niveau d'instruction 

CEPE DFEM BAC Licence 'Haîtrise Doctorat 	 autres dit" 
plomes. 	 . .... .. .. .. 	 . . 

--------------------------------------------------------------------------------~ 
l :6/19 6/24 7/19 3/5 4/7 1/2 6/12· . . 	 .. · . .. .. .. .. 	 .. 

--------------------------------------------------------------------------------~ ..II 2 5 2 o o o 	 o .· . . . . . 	 . ..-----~------~---------~---------~-----------~------------~---------~----------~ : : 	 ..III l l o o o o 	 o··.. 
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TABLEAU IV (Suite et fin) 


-
IV 10 12 II • 2 • 3 1. 6.. . 

-------~--------~---------7----------7------------7---------+-----------7-------.-
V • 19 • 24 . 19 : 5 : 7 2: 12.. .· .. .. .---------------------------------------~------------------_._-----------------_.-

VI • 19 • 16 • 5 . 5 0 12 . . . 21. . . : .: 
._------~--------~--------~----------~------------~--------------------~-------~-· .. 

VII 14 18 16 2 6· ...5 5 .· ... . 

----------------~-------------------------------------------~------------------.-· .. 

VII1 2 1 0 0 2 0 1 . "....----------_--__-6-_____
------------------------------------
...... ______________________­· .. 

: IX : 10 15 : I3 : 5 : 4 2: 9· ..:_______~--------~---------~---------~------------~---------~___________~-------L-· .X 5' 15 12 2 3' 1 9· ... . .. ..-------._-------~-------------------_.------------~--------~-----------~-------~-
19 22 19 5 5 2 10 

TABLEAU V - La pratique selon la caté~orie socio-professionnelle 

:Etudiants et -professeur libérale et Ouvriers Chomeurs 
: élèves scientifique ( L.S) et et 

-personnel administratif{r.A) manoeuvres retraité' 
-cadre supérieur (CS) 

: : -p,}rsonnel commercial et : 
:: : vendeur (P. C•V) : : :··---_ ...--------------------------------------------------------------_-.-. ....-----".. 

1 13/46 9/26 0/1 10 ·/15· . 
---~--------------~--------------------------------~---------------~----------
II 2 4 o 3· · . ..----------------- ...._--------------------------------- ....------------_. 
III' 2 0 0 0· . · . . .. 

------------------------------------------------------------------------------~~ 
IV 29 13 l 2· .· . 

------------------~-------------------------------~--------------------------
V 46 26 1 15· .· . -----------------------------------------------------~-------------------------_.
VI" · 41 22 1 15· .·---_.!._----------_..._--------------------------------------------_.:..---------_.'...." . 

VII: 33 16 1 12· · .. 
:----------------~-------------------------------~--------------------------

VIIi 2 2 0: o· .:-------------------+---------------------------------~------------------------_. 
IX: 32 17 1: 8· . 

:-------------------.--------------------------------~--------------------------
X : 26 14 1: 7· .· .: -----------------+-----------------------------+------------------------_... ~. 

;XI 43 24 l . I4 
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TABLEAU VI 

Premières impressions à la vue de l'émission 

animation de Inciter sédentaire: ne savent pas Gymnastique 
:la télévision à la pratique de quoi il s'aRit à l'Ecole

~------_____~_____________~.___________________-4-_________________~______________._ · . . . . 
Hommes 5 39 6 12· .· .. . .. 

---------------------------------------------------------------------~--------------~-
Femmes 1 12 4: 7 :· . . . 

~-----------~--------------~-------------------~------------------------------~-
Musulmans 4 44 8 14· .· . .. 

------------~------------------------------------------------------------------------· . . 
Chrétiens 2 7 2 5------_-----6_-_-·· __ .. ..-------------------------------------------------_~________________ · . . 
10-19 1 12 4 8· .· . ..--------------------------------------------------------------------------------------. .· 
20-29 3 21 5 7·· .· . .. . .-----------~--------------------------------------------------------.----------------~

!. 30-39 1 14 o 2 
______________________- ______________________________________________ 6 ________________ _ · . .· . .· . . 

40-49 0 4 1 0· · .. .. 
------------~--------------------------~----------------------------~--------------~-
· 50 et plus: 1 . 0 • 0 2· . . .---------------------------------------------------------------------.----------------. 

TOTAUX 6 51 10 19 

TABLEAU VII Sentiments à la vue de l'émission 

, 
Gai (e): Faché quittent la: éteip,nent invitent cama-: 

salle télévision rade àpratiquet·· .... 
---------------------_._-------------------------------~-----------------------------· .. .. . .· .. 

Hommes 34 1 1 0 22.. . 
:-------------~-------~--------------------------~--------------------------------~. 

Femmes I3 0 2 1 9· . . 
:-------------~--------~----------~-------------------------------~-----------------~-

Musulmans 38 0 2 0 28.. ... 
:------------~--------~----------~--------------~--------------~-----------------i-~ 
: Chré tiens · • 9 1: 1 . 1 . 3· . .:----------_.:.._------_!.._---------,.-----------------_.:.._---------------------------- --~ ... ~... .. 
·• 10-19 • 21 • 1 O' 0 • 9.. .. ·._------------~--------~----------~-----------------~-------------~-----------------~-... 

20-29 17 0 3 o.. .. 8 
·._------------~--------~----------~---------------~--------------~----------------~~.. 

30-39 .8. 0 O. 1 • a 
· ._------------~--------~---------_._--------------~--------------~-----------------~.. 

40-49 1 0 0 0 _____________1-_______1__________• _______________-1__________-_-_l_____________~___~ 
· . 

50 et plus 0 0 o. 0 : 2 
____________-l________l _________~----~----------;--------------;-----------------~ 

3 . 1 .TOTAUX 47 1 31· · 
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TABLEAU VIII 


Différents sports de maintien pratiqués 

l 
: l footing: tennis. H-Ball. F-Ball: B-Bal1. V-Ball: Natation: Combnt :·· l .. .. . . .. 
:------------.-----------------~-------~------~---------~------------____4 ________6 

· Hommes 14 a 1. 17 9. a 3 2. . .· . . ... 

:------------~-----------------~-------~-------L--------~---____~_________~________~ 

Femmes 3 1 1 1 ~1 2 a a 
------------~--------l------~-------~-------l----------------l-----____1________1· . .. 

: musulmanns 13 • a 2 14' 3 1 3 2 
: : ... 
: . .------------~-----------------•.--------------------------------~---------~--------~ 

Chrétiens 4 104 a 1 a a 
: : .'. 

------------~---------7------~------~---------------~-------~---------~--------~
10-19 3 · a 2 : 5 .2 : 1 0 0· - __a _______l-_________________________l ________l-----------_.-----------------.----· . .· : .
20-29 II 1 o 12 1 1 1 a. . .· .. ... .:...,..----------!..---------'t'-------..!.---.•---~-----...------.:..-----..---------- .... -------.... 
30-39 2 a a 0 0 0 1 2· · . 

: 
.... .. 

·------------7---------~-------~--------------~----------------~---------~--------~
40-49 • 1 O' 0 1• .• O. 0 l 0 

· ... ...:------------~---------~-------~------~-------~--------~-------._--------~-------_.-· .. 
50 et plus a o o a a 0 a 0: . ... 
------------~---------;------~-------~-------7--------~-------~---------~--------~-· .

TOTAUX 17 1 2 18 3 1 3 2 

TABLEAU IX - Qualité des exercices pr9posés 

. . 
Adaptés' adaptés: agréables: faciles · · Insuf-. Longs ~ courts·· DÏffi 
jeunes : adultes' . ·· fisantâ ·· ·· .. .. .. .. ....
·._-----------------------------------------------------------------------------------­. 

: __________ Hommes 
~_______ 16 

~________~ 14 L__________~ 5 
-_~_______~ 5 _• · . 7 .___________. 3 ._______~--- ..4 ________ 

· . 
: Femmes 8 1 4 o 1 o 3· ..
· ...... . .
·.-----------------------------------------------------------.-----------------------­. 
: Musulmans 20 8 17 8 4 3 6· . . . . .. 
· ._---------~--------~-------~----------~--------~------.------~--------~---------. 

_____-_~ 1 _________ 2 _______~_________ : __________ Chrétiens:~ 4 ________ 0 ~___________~ 1 ~______________L- 1 2· . . . . .. 

10-19 6 1 II o 3 o 3· .· .. .. .. . ....
·._----------------------------------------------------------------------------------­. 
10-29 12 3 4 2 3 3 4· . . . . .. 


.----------~--------~--------~-----------~----------~--------------~------~---------· . 
30-39 · 3 J. 2 1 a 1 o.· .. .. . .. ....
._-----------------------------------------------------------------------------------­· . 
40-49 3 2 1 o o a 1. . . . .. 

~ ----------------~-----_.:.._--------_!--------~------~-----_.:.._------_.:..----------
50 et plu~ o o o o a o a· · .. .. .. .. . .... 
,~---------------------------------------------------------~------------------------
Totaux 24 s 18 3 6 4 8 



_________________ _______ _ _ 
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TABLEAU X Différentes qualités recherchées en pratiquant la G.E 

· Santé: forme jeunesse: performance force charme· . 
.. . . .. .-----------------------------------------------------------------~-------------

HOCIIIles 29 28 13 I3 12 2 · --------------~------~--------7---------~----------~---------~---------..--~ 
Femmes 7 7 0 2 3' 0 

------_________________________• _______________________• _________4-___________ _ 

1/1 •• • · : 

Musulmans 30 29 12 12 14 2 
-------------------------------.---------Y-------------Y---------.------------­· . . .. · : 

Cbétiens 6 6 l 3 l o·· . 
--------------~-------.--------.---------.-------------y--------_.------------~: 10-19 • II' 15' 8 . 5 . 8: 2' 

.. · 
--------------~--------------------------y-------------.----.. -----._------------: 
20-29 16 15 2 5 4 o---___________________•________•_________~-----~------_~-----_---6-__-__------­· . . .. · : 
30-39 7 5 2 5 2 o 

----------------...-------_.. ...._------- ...-----------...------- ...·_----------:.. 
40-49 

, 

2 l l o l o 
----------------------.--------.--------~-------------. . ...--------_._------------:· .. 

50 et Plus o o o o o o 
· .. . · 
--------------~----------------.-----------------------~--------~------------.: 

CEPE 4 6 4 4 4 o 
·-------------------------------.---------.-------------.,..----------------------­

DFEM 13' 13' 4· 6 • lI: 0; 
_______________________________• _________ • _____________.,.. _________ 6 ______------­. . .. : 

9 5 l 3 3 o 
-------------------------------.---------.------------.--------_._----------_.· . . .. · : 

Licence 3 o o o o o 
· ... · 
--------------~----------------.---------.------------- ...--------_._-----------~. 

• Mat trise l 0 0 0 2 C: 
· ..-----~--------~-------------------------.-------------.--------~------------.. .. . 

Doctorat l o o o o o 
_____________-~------~--------~---__----~--------_----~---------4____________ : · 

Autres 5 9 4 3 2 2 
· .--------------~------~--------~---------y-------------.---------~-----------_.. .. · ;. 

E-E lB 20 9 4 10 2 · -------------~-------~--------:_--------r_----------------------~------------:
PL. CS 
PA. PCL 13 II 3 4 o 

_____________":"'______--:-________:-_______'!" __________":'" _________ 4 ____________":·· . 
o o_____________________B.M l ~ o o -._____________• o -4___________ 

: . . ... : 
C.R 4 4 1· 2 • l 0 •· .. .· .


----------------------~--------~---------~-------------!---------~------------: 
TOTAUX 36 35 J3 15 15 2 
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TABLEAU XI 


Les raisons de la cessation de la pratique 

l-mnque de Exercices Hanque de Fatiçrue 

· • télévision. difficiles: temps. . 

._-------------~--------------~---------------~---------------~---------------~. 

2Hommes l 9 2 

·._-------------~--------------~---------------~--------------~---------------,-. . · : . . 
Femmes l l 5 0 · !--------------~--------------~---------------~--------------,---------------.· . .Musulmans 2 3' II 2 · :--------------~--------------~---------------~---------------~---------------: 
Chrétiens a O· 3 0 

:-----------:---------------:-----------_..&_-------------.-------------.. _.... 
10-19< 0 2: 6' O· 

·._--------------------------------------------~---------------~---------------,~. . . . . 
20-19 2 l' 5 0 · :--------------~-------------~---------------:--------------~---------------~ 
30-39 0 O· 3 l · :-----------------------------~---------------~--------------~---------------1 
40-49 o o o l · :--------------~-------------~---------------:---------------~---------------1--
50 et plus 0 O· Ü 0 

...·._-------------~--~----------~---------------~--------------~---------------~~.... . 
CEPE o o 4 o · .. -------------_._---------------------------_..&._-----------...,---------------- '­.. :.: 
M~ l l 4 0 


·._-------------~-----------------------------~--------------~---------------~.. . .. . . 

BAC l 0 4 0 · :--------------~--------------~---------------~---------------~---------------~: 
Licence o o o o 


· . .. · .. . ..
.--------------~------------------------------~---------------.---------------~ 
Maîtrise 0 O' l 0 

.. .. · ..._-------------*------------------------------~---------------.--------------,
Doctorat o c o 

: ---------------t--------------:----------------.:..--.--------------:---------------: 
Autres dep o 2 l 2 · .. .·.. _-------------~-----------.-~---------------~-------------. . ------------------y. 
P.L, P.A 
P.L.V o o 3 l ··-----------..._------------------------"'"------------.....----*..._--_._-----'"• • * .. • .. 

o o · l.--O.M.___________________________•_______________~__________-----.--------------T0 
· . · ... 

G.R o l l l.. ... 
-------------.:._-----------_.:..---------------:----------~----_.!._------------_.. 

TOTAUX 2 3 14 2 



____________ 
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TABLEAU XII 


DUREE DE LA PRATIQUE 


Durée 	 moins de 1 ans 2 ans 3 ans 4 ans 5ans 
1 ans '. . · 	 . . .. . ._----------~------------~----------~-----------~--------~--------~---------

: 	hommes 6 4: 4: 8 4 : 18­: 	 . . . . . . 
---------~------------~------------T----------~-----------------------: ------.. 
fenmes 2 c 1 	 1 8· 	 . . 

.-----------~------------~------------~----------~---------~--------.---------. 
: 	musuImans 7 : 3. 5: 8 : 3 : l .· 	 . . .. . .. 	 :.-----------~-------------~------------.-----------.----------~------------------

Chrétiens 1 	 c __y 
(', 

_____ _______ 4 _ 

· 	 . 
~ ~___________ l ____________-1____________ • 1 ________ - __________ 2 ___ 

10-19 2 	 1 1. 5 2 . If.. 	 . .
" 	 · . 
--------------------------------------.-----------y---------~------. 	 ------------

20-29 2 	 1 4 2 2 12 . __________-1_____________1____________~--_--------y__--------~------	 . · .
30-39 2 	 2 C. 1 1 5.: 	 . . . .

--------------------------------.-.--------.".--------....--------*----.,----­
: 40-49 2 	 e· (l' Co (1 r:· :: 	 . . . ..--------------------------------------~-----------~---------....------_.-----~-----: 

50 et plus: 0 • CO; 0 CC:.. 	 . . 
..-------------------------------------~-----------~---------~------------------ : 
C.E.P.E c 	 o c 4 1 3 .:: 	 . . . ..-------------------------------------~----------~--------_._------~---------: 
D.F.Eii 4 	 0 2. 2 3 9.·· 	 .. . . . . 

:--------------------------------------~----------~----------~-------._--------
BAC 0 	 2: 2: 1 1 3.: 	 . . . .. 	 :--------------------------------------~---------------------~-------~--------

: Licence: 1 : Ü 	 1 C· 1 • C· 	 . . .. -----------.--------_____~___________~___________~__________~-------r---------:· 	 .. .. · Maîtrise 1 	 o o o 2..· . 	 .
· 	 ..---------------------------------------------------------------------~. 	 ---------.. 
Doctorat • 1 • 0 	 ü C: c 

Autres diplo­

mes 1 2 o 1 7 


: ----------t-------------.....---------=--------!..--------..-------.......------- : 

: E. E 	 : 3 : 2: 2: 5: 2 _ : la· 	 .. .· 	 .. . . 
.--------.-------------~----------:----------~--------~-------~-------~ 
• 	 PL.PA " 

CS. PCV : 3 : 2 C 3: 1 : 7.. 	 . 
: 	 ..----------+-------------~----------~-----------~------------------~-------~ 

O.M : 0 : (1 	 2 C: (' : C· 	 .. . 
.. . ..·-----------P------------r------------~----------~---------~----------------~ 
• C • R • 	 : 2 : C· 1· (.: 2 : 2· 	 .. . 
··-~--------r-------------~---------~----------~---------~--------.. . .-.-------~ 
• TOTAUX 8 	 4' 5' e 5 27 
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ANNEXE 2. 

REPUBLIQUE DU SENEGAL 

rHNISTERE DE LA JEUNESSE ET DES SPORTS 
-:-=-:-:­

INSTITUT NATIONAL SU PERI FUR DE L'EDUCATION 
POFU!AIRE ET DU SPORT (INSEPS) DE DAKAR 

ATTENTION : Ce questionnaire a pour but de recueillir un ensemble de données 
sur l'évolution de la pratique des activités physiques d'entretien à la télé­
V~S10n. Il s'adresse aux personnes qui ont un poste téléviseur chez eux. 
J'essaie par ce questionnaire de réaliser un mémoire de maîtrise es-sciences 
et techniques des activités physiques et sportives. 

Mettez une croix devant la où les bonne (s) réponse (s) qui vous conviennent. 
Completez si nécessaire. 

Sexe Religion : Niveau d'instrucfion 

CEPE - DFEt·1 BAC­
Profession Licence Maîtrise­

Doctorat - autre choix 

1°) - Connaissez-vous l'émission activité physique d'entretien (APE) à 
la télévision ? 

17 OUI 1-1 NON 

2°) - Regardez-vous cette émission? Il OUI I~ NON 

3°) - Pourquoi? 

Si oui Il pour pratiquer 1 7 simple plaisir 

1-1 autre réponse ? 
.. .. • • .. • • •• .. .. , .................. <: ........ . 


Si non j 1 pas d'intéret 1---1 manque de temps 

IlIa télévision est fermée à l'heure de l'émission 

17 autre réponse? ... .•..•... 

4°) - Pourquoi pratiquez-vous l'AP E : 

1 1 pour être fort 1--1 pour être en forme 

Il pour rester jeune Il pour rester sain (e) 

1---1 préserver ma performance Il Four charmer les gens 

Il autre réponse? . .." .•• " .•...•. 
. . .............................. .. , ................ .. : .... - ...... . 
-
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5°) - Pourquoi ne pratiquez-vous pas l'A.P,E à la télévision? 

1--1 rranque de temps 1--1 je suis handicapé (e) 

I~ manque de tenue I--Y je ne veux pas avoir des 
muscles durs 

Il je suis >'age (e) I--Y je la pratique avec un 

li Je la pratique à l'école I~ 
professeur d'EPS 
L'émission apparait à 1 'heure' 
de mes toilettes. 

1--1 autre réponse ? 

6°) - Depuis combien de temps pratiquez-vous l'A.P,E ? 

7°) - Est-ce que vous la pratiquez jusqu'à présent? 1--1 OUI 1--1 NON 

8°) - Av~z-vous trouvé ce que vous espériez de l'A.P.E ~ 1---1 OUI NON 

gO) - Les exercices proposés sont-ils : 

17' difficiles 1 7 agréables Il dérisoires 

1--1 lon[s 1 1 adaptés aux jeunes Il faciles 

I--Y insuffisants 1 7 adaptés aux adultes -- ­1 1 courts 

1 autre qU3lificatif 

10°) - Est-ce que vous pratiquez un sport de maintien en dehors de la 
télévision ? 

I--Y OUI 17 NON 

Si oui lequel ? 

Si non pourquoi? 

Il je ne connais aucun I!1Ouvement 

Il rranqu€ de temps 1--1 manque de tenue 

r--7 manque d'entraineur 

~ je ne veux pas encourir des risques d'accidents posturaux et muscu­
-- laires. 

autre réponse 
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11°) - Avez-vous envie de pratiquer l'A.P E. 

17 OUI Il NON 

12°) - Comment vous vous sentez à la vue de l'émission? 

Il gai (e) Il fachê (e) 1 7 j' éteinds 1:'1 télé·· 
vision 

Il je quitte la 17 j'invit~ mon entoura[.e à v~nir pratiquersalle 


17 autre répons..:; 


13°) - Quelle était votre première impression à la vue dE l'émission? 

Il jE pensais qu'on voulait montrer 13. f.YT!lnastique à l'école 

1--' je ne savais pas En quoi elle consistait 

Il je pensais que c'était pour incitGr la porulation sédentaire à la 
pratique [yrnnique. 

1----1 Je pensais à une simple animation de la télévision. 

autre réronse ..... . 

14°) - Quelle est votre impression rénérale sur l'émission? 

15°) - Pourquoi avez-vous cessé de pratiquer l'A P.E ? 

Il je suis fatigué (e) Il les exercices sont difficiles 

~ plu-' dL" te'le"·v':s':on je n'ai p3S1---1 ~l n'y a ~ ~ • ~ 1--;1 le temps 

1---1 autre réponse ." 

16°) - Savez-vous les raisons de la diffusion de l'émission? 

1--' OUI I~ NON 
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